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L
’industrie automobile normande représente 45 000 
emplois directs, et génère environ 150 000 emplois 
indirects. Ce secteur recense près de 400 entreprises. 
La Normandie possède en effet des sites de produc-

tion, d’organes mécaniques, d’assemblage de véhicules 
(Renault à Cléon, PSA à Cormelles, Renault à Sandouville, 
Renault Alpine à Dieppe, Volvo Trucks à Blainville), plusieurs 
carrossiers spécialisés (Chéreau, Lecapitaine…) et des sites 
d’équipementiers (Faurecia, Valeo, Bosch, Magneti Marel-
li, Sogefi, Autoliv…)  ainsi que de nombreux sous-traitants. 
De plus, le territoire normand recense de nombreux labora-
toires, centres de recherche et établissements d’enseigne-
ment supérieur qui font référence dans le secteur de l’auto-
mobile et de la mobilité.

C’est pour développer encore davantage ce secteur clef 
de notre économie que j’ai souhaité signer avec Mov’eo et 
l’ARIA Normandie un contrat de filière en décembre 2016. En l’espèce, la Région a décidé d’enga-
ger 1,4 million d’euros sur la période 2017-2020 pour financer des actions et innovations visant à 
rendre plus performant le secteur de l’automobile en Normandie. 

À cet égard, je voudrais remercier ici Mov’eo qui fédère de nombreux acteurs normands et mène 
depuis de nombreuses années des actions relatives à la performance industrielle, à l’adaptation des 
compétences et à la compétitivité par l’innovation. Avec plus de 380 membres, 470 projets labellisés 
dont 240 financés, le pôle de compétitivité Mov’eo est un atout précieux pour la Normandie, ce livret 
en est la preuve ! 

Plus largement, la Région Normandie agit au quotidien pour faire de ce secteur un élément clef de 
notre développement. Elle le fait notamment en investissant dans l’automobile de demain avec le 
déploiement du véhicule autonome à Rouen pour lequel Mov’eo est un partenaire actif. Le coût du 
projet s’élève à 8,16 millions d’euros avec une participation régionale de 1,36 million d’euros. Elle le 
fait également par des financements aux entreprises du secteur automobile grâce à notre Agence de 
Développement et à l’ensemble de nos dispositifs économiques. Nous avons par exemple soutenu le 
projet de développement du site de PSA et d’ACOME pour un montant de 4,4 millions d’euros. Nous 
avons également soutenu des projets innovants dans des sociétés telles que Inteva Product, Lecapitaine 
Industrie ou encore la start-up Sombox.

Vous le voyez à travers ces exemples très précis, la Région Normandie a fait le choix d’accompagner 
le secteur de l’automobile et de la mobilité dans sa globalité. C’est à ce prix que nous réussirons à en 
faire un artisan du développement de la Normandie !

Hervé Morin
Président de la Région Normandie
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I l y a trois ans, le pôle de compétitivité Mov’eo, 
à travers le DAS « Solution de mobilité intelli-
gente » (SMI), a lancé un premier atelier sur le 
thème des Interfaces Homme Machine (IHM). 

L’idée était de permettre aux différents acteurs im-
pliqués dans la conception des IHM d’exprimer 
leur vision prospective des interfaces dans le vé-
hicule de demain et d’en identifier les principaux 
enjeux. Fort du succès de ces rencontres, le projet 
de créer une communauté open innovation sur le 
thème des IHM s’est très vite imposé.

Depuis sa création, la communauté s’est dévelop-
pée et renforcée et pour rassembler aujourd’hui près 
de 80 membres. Pluridisciplinaire, elle compte des 
ingénieurs, des chercheurs, des ergonomes ainsi 
que des designers avec un véritable parti pris, ce-
lui d’intégrer l’usager au cœur de la réflexion. En-
fin, elle fédère des concepteurs – grands groupes, 
PME et startups – issus des secteurs des transports, 
de la téléphonie et des services.

170
mots-clés pour décrypter 
le design des interfaces 
numériques

Les concepteurs de l’Interface Homme 
Machine ont leur communauté

La communauté Open 
Innovation « conception 
Interface Homme Machine 
(IHM) » a été créée en 2012 
par Mov’eo. Trois ans plus 
tard, l’émulation est toujours 
au rendez-vous. La publication 
de l’ouvrage Le DESIGN des 
INTERFACES NUMÉRIQUES en 
170 mots-clés 
en est un bon exemple.

2015
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Réseau

#Communauté 
Open Innovation

Objectif  
Développer les échanges 
et le partage de bonnes 
pratiques entre métiers 
complémentaires et 
variés afin de favoriser 
le développement de 
nouvelles interfaces pour 
la mobilité

Effectif  
80 membres issus de 
grandes entreprises 
(Groupe PSA, Renault, 
Continental…), de PME 
et de startups  
du secteur des transports, 
de la téléphonie, des 
services et de divers 
métiers connexes 
(design, ergonomie…).

« L’objectif de ce réseau d’acteurs de la conception 
IHM est de partager expériences et bonnes 
pratiques, de découvrir de nouvelles solutions 
innovantes et d’initier des projets collaboratifs  », 
explique Isabelle Edessa, pilote de la communauté, 
membre du DAS SMI et Responsable Open 
Innovation chez PSA Peugeot Citroën. Dès 
2012, l’idée d’un premier projet collaboratif est 
lancée : élaborer un lexique des Interfaces Homme 

Nous souhaitons ouvrir notre communauté 
sur l’Europe. Dans ce cadre, le Pôle va jouer 
un rôle essentiel du fait, notamment, de sa 
présence au sein du cluster SAGE

“        

”
Isabelle Edessa  
Responsable Open  
Innovation chez PSA  
Peugeot Citroën

Machine à l’usage des différents métiers impliqués 
dans leur conception. Un groupe d’experts est 
constitué afin d’identifier et de définir les termes 
et concepts les plus fréquemment utilisés. Ont été 
également associés à cette démarche : l’Agence 
pour la promotion de la création industrielle 
(APCI), l’association professionnelle designers 
interactifs ainsi que le pôle Systematic. Destiné 
dans un premier temps à la communauté, ce travail 
collaboratif a retenu l’attention des éditions Dunod. 
Paru en janvier 2013, l’ouvrage intitulé Le DESIGN 
des INTERFACES NUMÉRIQUES en 170 mots-
clés, a été lancé à la Gaîté Lyrique (Paris), lieu des 
cultures à l’ère du numérique. Au vu de la réussite 
de ce premier projet collaboratif – l’ouvrage est 
quasi épuisé – la communauté s’est donnée un 
nouveau challenge. « Nous souhaitons ouvrir notre 
communauté sur l’Europe. Dans ce cadre, le Pôle 
va jouer un rôle essentiel du fait notamment de sa 
présence au sein du cluster SAGE (Safe and Green 
Road Vehicles Europe) », conclut Isabelle Edessa.
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L ’entreprise Ubi Transports, basée à Mâcon, 
a mis au point 2School, solution de suivi et 
de gestion des transports scolaires. Associant 
aide à l’exploitation et billettique, elle permet 

aux collectivités ou à leurs partenaires, exploitants 
de transport privés, de connaître en temps réel le 
nombre de bus en circulation, leur localisation et 
leurs horaires de passage. Grâce au recueil de 
ces données stratégiques, les opérateurs de trans-
port peuvent optimiser leurs flottes de véhicules 
et améliorer la qualité du service rendu aux usa-
gers. Ce type de service répondant également 
aux enjeux des transports urbains et interurbains, 
Ubi Transports a développé 2Place dont l’un des 
avantages est de favoriser l’intermodalité en per-
mettant aux réseaux de petite et moyenne taille de 
se connecter aux réseaux plus importants.

2015
ouverture d’un bureau  
à Philadelphie

Ubi Transports révolutionne 
le transport des voyageurs

Trois ans après sa création, 
Ubi Transports, éditeur et 
intégrateur de technologies 
destinées à la filière du transport 
de voyageurs, se lance à l’export. 
Un développement fulgurant 
pour cette jeune entreprise 
innovante qui a pu bénéficier de 
la force du réseau de Mov’eo.

2015
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Réseau

#Ubi Transports
Métier  
Société spécialiste 
de l’intégration de 
technologies innovantes 
au service de la chaîne 
de mobilité

Effectif  
12 salariés 

Implantations  
Mâcon (France) et 
Philadelphie (États-Unis)

Site internet  
www.ubitransports.com

Bénéficier de 
l’appui d’un 
écosystème  
de l’innovation 
comme Mov’eo 
est très 
important pour 
une entreprise 
de notre taille

“        

”
Jean-Paul Medioni  
Dirigeant d’Ubi Transports

« En proposant des solutions techniquement et 
économiquement accessibles, nous offrons la 
possibilité à des territoires aux moyens financiers 
limités d’entrer dans l’ère du numérique », remarque 
Jean-Paul Medioni, dirigeant d’Ubi Transports. 
Cette stratégie de rupture a d’ores et déjà séduit 
le conseil départemental de Saône-et-Loire, la 
régie départementale des transports du Jura sur la 
commune de Saint-Claude et certains opérateurs 
privés comme Transdev ou Keolis. Pour être au 
plus près des attentes de ses clients, Ubi Transports 
a imaginé des services complémentaires comme 
2Stop pour le géoréférencement des points d’arrêts 
et la gestion des réseaux et 2Sms, informant l’usager 
en cas de travaux ou de déviations par exemple. 
Et d’autres solutions dédiées cette fois au transport 
de tourisme (autocars et bateaux de croisière) 
devraient prochainement être commercialisées.

«  Bénéficier de l’appui d’un écosystème de 
l’innovation comme Mov’eo est très important 
pour une entreprise de notre taille. Cela nous 
donne l’occasion de rencontrer des industriels 
et des laboratoires de recherche spécialisés 
dans notre domaine mais aussi d’accéder à une 
reconnaissance et d’augmenter notre crédibilité 
auprès de nos clients », se félicite Jean-Paul 
Medioni. Être présent à l’export – en Europe et 
en Amérique du Nord – s’est alors imposé plus 
rapidement que prévu. C’est grâce à une mission 
aux États-Unis organisée en septembre 2014 par 
Business France et Mov’eo que la jeune entreprise 
innovante a pu évaluer le potentiel du marché 
américain. Et dès le début de l’année 2015, elle 
a ouvert un bureau à Philadelphie afin de piloter 
son développement aux États-Unis et au Canada. 
Ubi Transports, PME de 12 salariés, commence un 
nouveau chapitre de son histoire.
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5 mois
pour réaliser un  
démonstrateur commun

Le réseau Mov’eo fait naître 
de belles opportunités de 
partenariat, notamment en 
matière d’Open Innovation. 
Un exemple : la rencontre 
entre l’équipementier 
Valeo et la PME Vulog, 
spécialiste des technologies 
d’autopartage.

Valeo et Vulog : l’Open Innovation,  
un partenariat win-win

2015

Suite à leur rencontre dans le cadre d’un 
événement organisé par Mov’eo, Valeo 
et Vulog, le premier fournisseur français 
d’autopartage, ont lancé ensemble une 

démarche d’Open Innovation particulièrement 
fructueuse. « Nous nous sommes rencontrés au 
mois d’avril 2014, lors d’un comité de pilotage 
du DAS SMI où Vulog avait été convié à se pré-
senter », se souvient Dominique Doucet, Directeur 
marketing produit du Comfort and Driving Assis-
tance Business Group de Valeo. « Leur offre m’a 
tout de suite intéressé et nous nous sommes rapi-
dement revus. Nous avons monté très rapidement 
un démonstrateur commun qui a été présenté en 
septembre au congrès ITS Detroit 2014 et en oc-
tobre au Mondial de Paris. »

L’idée de ce partenariat est d’utiliser la solution 
Valeo Inblue (clé virtuelle) dans l’offre d’autopar-
tage de Vulog. « Nous avons pu apporter notre 
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Réseau

#Valeo
Métier  
Équipementier 
automobile

Effectif  
81 200 salariés 

Implantation  
International

Site internet  
www.valeo.com

#Vulog
Métier  
Mise à disposition 
et suivi de véhicules 
urbains de proximité 
en libre-service ou en 
autopartage

Effectif  
Moins de 20 salariés 

Implantation  
International

Site internet  
www.vulog.fr

expertise métier sur les parcours clés en autopar-
tage » explique Antonin Guy, Head of Business De-
velopment de Vulog, avant de préciser : « travailler 
avec un grand groupe n’est pas anodin pour une 
petite structure. Il faut s’engager avec ceux qui 
souhaitent mettre en place de vrais échanges, une 
vraie relation de confiance et une véritable straté-
gie gagnant-gagnant. »

Du côté de Valeo il y a une volonté forte de co- 
opérer aussi bien avec un grand groupe comme 
Safran qu’avec des PME comme Vulog qui ont le 
dynamisme et la réactivité leur donnant la capacité 
de tester très rapidement le marché. Cela montre 
l’intérêt d’un écosystème comme Mov’eo. « Pour 
moi, c’est une triple innovation : technologique 
d’abord, dans le mode de partenariat ensuite, et 
puis sur le modèle économique appliqué. Il faut 
croire à l’open innovation ! », souligne Dominique 
Doucet.

La solution n’est pas encore sur le marché et les 
deux entités travaillent ensemble à une commercia-
lisation. Prochaine étape : le montage d’un projet 
pilote, sans doute sur une flotte d’entreprise.

Terme créé par Henry Chesbrough dans son ouvrage 
bestseller de 2003 Open Innovation: The New Imperative 
for Creating and Profiting from Technology, l’open 
innovation ou innovation ouverte est un mode d’innovation 
fondé sur le partage entre entreprises qui se pratique à 
l’interne et à l’externe. Son créateur la définit comme « 
the use of purposive inflows and outflows of knowledge to 
accelerate internal innovation, and to expand the markets 
for external use of innovation, respectively. » Cette 
démarche collaborative constitue désormais une voie 
privilégiée par les entreprises qui souhaitent enrichir leurs 
stratégies de développement et de croissance.

L’Open Innovation
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Pegastech métallise les plastiques 
sans composé toxique

Pegastech a mis au point un 
procédé de métallisation des 
plastiques et composites, 
sans chrome et sans 
palladium. Ce projet baptisé 
PegActiV a été labellisé 
par Mov’eo et soutenu 
financièrement dans le cadre 
du programme Initiative PME. 
Rencontre avec Sébastien 
Roussel, Président Directeur 
Général de Pegastech.

Quel est l’objectif du projet PegActiV ? 
Chimiste de spécialité, Pegastech est concep-
teur et fournisseur de procédés chimiques éco- 
performants afin d’aider les industriels à se mettre 
en règle ou à anticiper le règlement européen 
REACH. C’est ainsi que nous nous sommes intéres-
sés à la métallisation des plastiques et composites, 
utilisée dans la fabrication de pièces comme des 
bouchons de parfums, des poignées de portes ou 
encore l’entourage des portières de voitures. Ce 
procédé de traitement de surfaces fait appel au 
chrome hexavalent, composé chimique cancéri-
gène, mutagène et allergisant. Le projet PegActiV, 
initié en 2015, consiste à proposer aux industriels 
une solution universelle sans chrome et sans pal-
ladium, composé chimique dont la disponibilité 
n’excède pas 15 ans. 

Pourquoi avoir postulé au programme Initiative 
PME ?
C’est Mov’eo, avec qui nous sommes en contact 

763 000 €
budget total du projet

2016
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Réseau

depuis 2012, qui nous a rappelé que nous pou-
vions postuler au programme Initiative PME pour 
finaliser l’industrialisation de notre procédé. Un 
chargé de mission du Pôle nous a ensuite aidé à 
structurer notre dossier et à évaluer le financement 
dont nous pouvions bénéficier. Le Pôle a labellisé 
notre projet, que nous avons présenté à l’oral de-
vant un jury composé notamment de représentants 
de l’État et de l’ADEME. Grâce au programme Ini-
tiative PME, nous bénéficions d’une subvention de 
763 000 euros, dont 200 000 euros obtenus un 
mois après l’acceptation du dossier.

Quels marchés visez-vous ?
Le procédé PegActiV s’adresse aux secteurs de 
l’automobile, de la cosmétique, du sanitaire et de 
l’aéronautique. Nous leur offrons une augmenta-
tion de leur capacité de production dans le respect 
des normes environnementales. Notre technologie 
contribue aussi à baisser significativement le coût 
de traitement des composites pour qu’ils puissent 
être utilisés à grande échelle dans le marché auto-
mobile notamment pour le développement de nou-
velles familles de connecteurs. Et grâce à Mov’eo, 
nous avons d’ores et déjà pu rencontrer un certain 
nombre de constructeurs au sein de l’industrie au-
tomobile. 

Où en est le projet aujourd’hui ?
Nous sommes en phase avec notre planning 
d’avancement : le projet sera finalisé d’ici à fin 
2016. Les premiers essais à échelle pilote ont dé-
montré la faisabilité de la production de pièces 
métallisées (logos, poignées de portes...) sans uti-
lisation de chrome hexavalent et les tests construc-
teurs ont été validés également. D’autres essais 
sont en cours avec des fabricants de connecteurs 
mais le projet débouche dès à présent sur la signa-
ture d’un premier contrat. La chaîne de production 
d’un industriel va ainsi basculer avec notre procé-
dé de métallisation des plastiques et composites. 

Mov’eo  
nous a incités  
à postuler au 
programme  
Initiative PME

“        

”

#Pegastech
Objectifs  
Démontrer la faisabilité 
sur une chaîne pilote 
de la production de 
pièces métallisée (logos, 
poignées de portes...) 
sans utilisation de 
chrome hexavalent

Financements obtenus  
763 000 €

Site internet  
www.pegastech.com

Sébastien Roussel  
Président Directeur  
Général de Pegastech



14	 mov’eo >> success stories

2016

Avec Mov’eo, l’international 
est à portée de main

Depuis sa création, Mov’eo 
accompagne ses membres 
dans leur développement 
R&D et business en Europe 
et à l’international en 
leur facilitant l’accès aux 
financements européens, 
en organisant des missions 
collectives plusieurs fois par 
an et par la mise en contact 
avec des clusters partenaires.

Début avril 2016, le comité de pilotage In-
ternational de Mov’eo, présidé par Jochen 
Langheim, vice-président FAE & Automotive 

Systems R&D Projects chez STMicroelectronics, a 
organisé pour la première fois une conférence plé-
nière « Go international  !  », sur les opportunités 
offertes aux membres en termes de développement 
à l’international. Des représentants d’associations 
ou de consortium européens (ECSEL, Euripides, 
ERTRAC, EGVIA), de la Commission Européenne 
et de Business France sont venus apporter leur 
éclairage sur le sujet et des grands groupes et PME 
leur expérience à travers des témoignages. Des 
rendez-vous BtoB ont été organisés avec des repré-
sentants du cluster allemand BWCON accompa-
gné de trois entreprises allemandes : Heidelberg 
Mobil, HighQ et Lusion GmbH i. Gr. Cet événe-
ment, qui a rassemblé près de 80 personnes, il-
lustre bien les différentes facettes de l’appui appor-
té aux membres du Pôle.

Depuis trois ans, Mov’eo intensifie son accom-
pagnement en faveur du développement de ses 

22
missions 
organisées 
depuis 2009

300
organismes 
accompagnés 
(dont 50% de 
PME et ETI)
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Jochen Langheim  
Vice-Président FAE & Automotive  
Systems R&D Projects  
chez STMicroelectronics

Mov’eo apporte 
une image 
de marque à 
l’international 
aux grands 
groupes comme 
aux PME 

“        

”

membres sur les marchés européens. La représen-
tation dans les instances européennes fait partie 
des actions menées par le Pôle pour participer à 
la définition des appels à projets. « En tant que 
membre associé au sein de l’Association European 
Green Vehicles Initiative (EGVIA), le Pôle parle ré-
gulièrement au nom de STMicroelectronics mais 
aussi d’autres membres,  grands groupes, PME 
ou chercheurs. Il nous communique également les 
tendances et le contenu des appels à projets », 
explique Jochen Langheim. Mov’eo intervient aussi 
dans le montage des projets européens. Actuelle-
ment, les membres du Pôle ont plusieurs opportu-
nités à saisir :  les appels à proposition Transport 
2016-2017 du programme-cadre de recherche 
Horizon 2020, ceux de l’entreprise commune 
Electronic Components and Systems for European 
Leadership (ECSEL) qui couvrent des sujets telles 
que la mobilité intelligente, l’énergie intelligente, 
etc. et aussi ceux du programme Euripides2 dédié 
à l’électronique professionnelle, aux systèmes élec-
troniques « intelligents » et à l’usine de production 
électronique du futur. « Dans certains cas, avoir le 
label Mov’eo peut augmenter le financement de 
30 à 40% selon les conditions fixées par la Di-
rection Générale des Entreprises », précise Jochen 
Langheim. Mov’eo est ainsi un point d’appui pré-
cieux pour les PME et grands groupes souhaitant 
tenter l’aventure de l’international.

29
partenariats  
concrétisés  
depuis 2009

Selon une étude de la DGE, 20% des PME membres 
des pôles de compétitivité nouent beaucoup plus de 
partenariats à l’étranger sur un projet innovant que les 
autres PME (2%)

Une efficacité avérée

Réseau
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Très présent sur la scène européenne, 
Mov’eo a gagné entre 2015 et 2017 
quatre projets dont trois conséquents, c’est-
à-dire d’une durée de 3 ans chacun. Nous 

avons intensifié nos efforts en déposant des dos-
siers au bénéfice des entreprises. C’est le cas du 
projet Mobility Goes International (MobiGoIn), issu 
du programme de financement européen COSME 
dédié à la compétitivité des PME », explique Vin-
ciane Meroux, chargée de mission au sein de 
Mov’eo et qui coordonne le projet MobiGoIn pour 
le Pôle. MobiGoIn a rassemblé pendant 17 mois 
quatre clusters : Fondazione Torino Wireless (Ita-
lie), coordinateur du projet, Mov’eo, BWCON 
(Allemagne) et Media Evolution (Suède), repré-
sentant 1 100 entreprises. Le consortium a défini 
une stratégie commune afin de proposer, dans un 
deuxième temps, aux PME membres des clusters 
de nouveaux services d’accompagnement à l’inter-
national dans le secteur de la mobilité intelligente. 

274
PME identifiées

MobiGoIn : un projet européen pour 
soutenir les PME à l’international

Le projet européen 
Mobility Goes International 
(MobiGoIn) a réuni de janvier 
2016 à mai 2017 un consortium 
de clusters européens dont 
Mov’eo. À l’issue de cette 
collaboration, de nouveaux 
services d’accompagnement à 
l’international dans le secteur 
de la mobilité intelligente 
seront définis à destination 
des PME membres des 
clusters.

2017

«
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#MobiGoIn
Objectif  
Développer des services 
au sein des pôles 
afin d’accompagner 
efficacement les PME à 
l’international

Partenaires 
Fondazione Torino 
Wireless (Italie), Mov’eo, 
BWCON (Allemagne), 
Media Evolution (Suède)

Financements obtenus 
186 713 €  
(budget total)

Site internet 
www.mobigoin.eu

Twitter : @mobigoin

Pour mener à bien ce projet, un plan d’actions en 
plusieurs étapes a été mis en place. « Nous avons 
tout d’abord consulté les entreprises des différents 
clusters via un questionnaire afin de mieux cibler 
leurs besoins et recueillir des idées de services. 
Par ce biais, nous avons constaté que la plupart 
d’entre elles n’avaient pas de personne dédiée 
à l’international  », raconte Vinciane Meroux. Et 
après avoir réalisé un état de l’art de la mobilité 
intelligente et dessiné les grandes tendances du 
marché par thématique et pays, le consortium a 
élaboré une cartographie des PME membres spé-
cialisées dans le domaine de la mobilité intelli-
gente, en veillant à identifier les complémentarités 
possibles entre ses différentes structures. Au total 
274 PME ont été répertoriées et trois thématiques 
principales distinguées : 81 entreprises membres 
sont compétentes au regard du véhicule propre, 
79 travaillent sur la voiture et les infrastructures 
connectées (V2V, V2I) et 52 sont spécialisées dans 
la gestion d’informations embarquées. Enfin, des 
évènements internationaux ont été organisés afin 
de susciter des rencontres avec des PME et grands 
groupes étrangers travaillant dans le secteur de la 
mobilité intelligente.
Grâce à l’analyse conjointe de la cartographie 
des PME membres des clusters et de l’étude sur 
les grandes tendances actuelles et futures dans le 
domaine de la mobilité intelligente, le consortium a 
déterminé quels seront les pays les plus intéressants 
commercialement dans les trois ans à venir. L’Asie 
du Sud Est, la Chine et l’Inde sont majoritairement 
ressortis comme marchés potentiels. À l’issue du 
projet MobiGoIn, le consortium a ainsi toutes les 
clés en main pour conseiller de façon ciblée et 
rigoureuse ses entreprises sur les marchés interna-
tionaux du domaine de la mobilité intelligente. Il 
s’agit maintenant d’enclencher la phase 2, ob-
jet d’un nouvel appel à projet, qui consistera à 
l’implémentation des services au sein des quatre 
clusters.

Le projet  
MobiGoIn  
vise à créer  
de nouveaux  
services d’aide  
au développement  
à l’international  
pour les  
entreprises  
du Pôle

“        

”
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Une plénière 
pour tout savoir 
sur le véhicule  
électrique

Mov’eo a organisé le  
21 septembre 2016  
une plénière sur le thème 
« Véhicules Électriques : 
Mythes et Réalités » à l’École 
nationale supérieure d’Arts 
et Métiers à Paris. Plus de 
250 personnes sont venues 
écouter une vingtaine de 
spécialistes évoquer les 
enjeux, les usages et l’avenir 
des véhicules électriques.

Quels sont les usages actuels et l’avenir des 
véhicules électriques ? Qu’en est-il des per-
formances en termes d’autonomie ? Pour 

répondre à ces questions, les experts Mov’eo de la 
thématique Véhicules Innovants & Stockage d’Éner-
gie (VISE) et l’Avere-France ont convié une vingtaine 
de spécialistes à partager leurs connaissances le 
temps d’une journée. Cette plénière publique s’est 
organisée autour de conférences et de tables-
rondes. Après un rappel des enjeux de l’électromo-
bilité par Jean-Luc Moullet, directeur de programme 
Compétitivité, filières industrielles et transports au 
Commissariat général à l’investissement, Joseph 
Beretta*, président de l’Avere-France, a dressé un 
état des lieux de la mobilité électrique. Il a notam-
ment rappelé que tous les constructeurs étaient pré-
sents sur ce marché et que la France possède le 
premier parc de véhicules rechargeables. Des freins 
subsistent toutefois pour déployer à grande échelle 
la mobilité électrique, les principaux étant les prix 
élevés des véhicules (en particulier la batterie) ; le 
faible niveau de connaissance et d’acceptation des 
consommateurs principalement vis-à-vis de l’autono-
mie et le manque de structure de recharge. Maxime 
Pasquier, ingénieur Service Transports et Mobilité 
à l’Ademe s’est penché de son côté sur les enjeux 

2017
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environnementaux de l’électromobilité. Et Jean Del-
sey*, membre du CNA Énergie-Climat-Air, s’est in-
téressé aux besoins client en abordant la transforma-
tion possible des usages du véhicule électrique avec 
l’évolution des contraintes urbaines. La matinée s’est 
terminée par une table ronde sur l’autonomie et 
l’usage du véhicule électrique. 

L’après-midi a démarré sur une note ludique avec un 
quizz sur le véhicule électrique. Philippe Degobert, 
directeur du Master Mobilité et Véhicules Électriques 
à l’École nationale supérieure d’Arts et Métiers, a 
ensuite abordé les besoins en compétences et for-
mations dans le domaine de l’électromobilité. Puis 
Jean-Marie Tarascon, directeur de RS2E, centre de 
recherche sur les batteries et supercondensateurs, a 
fait un point sur les avancées techniques en matière 
de systèmes de stockage électrochimiques. Quant 
à Anne de Guibert, directrice de recherche chez 
SAFT, fabricant français de batteries haute techno-
logie, elle a apporté une vision industrielle de l’évo-
lution de systèmes de stockage à court et moyen 
terme. Christophe Pillot, directeur de la société de 
conseil Avicenne Energy a dessiné l’évolution du 
marché mondial des batteries pour l’électromobilité. 
Et enfin, Pierre Midrouillet, dirigeant du groupe PVI, 
a exposé la problématique essentielle de l’autono-
mie du véhicule électrique et les différentes straté-
gies  (stockage vs recharge), en réalisant un focus 
sur les autobus à recharge rapide ou ultra rapide. 
La question de l’avenir du véhicule électrique dans 
le cas où un baril de pétrole coûterait moins de 50$ 
a été au cœur de discussions lors d’une dernière 
table ronde. Plusieurs hypothèses ont été avancées 
mais la question reste ouverte. « Devant le succès 
de cette plénière, qui a réuni PME, grands groupes, 
équipementiers, écoles et grand public, nous envi-
sageons d’organiser un autre événement en 2017 
qui aura pour thème : L’hydrogène : mythes et réali-
tés », annonce Nicolas Dattez, directeur Innovation 
et International de Mov’eo.

Cette plénière a 
été l’occasion 
de favoriser les 
connaissances 
sur la réalité 
et l’avenir 
du véhicule 
électrique

“        

”

#VISE
Objectif  
Démythifier le véhicule 
électrique et faire un 
bilan des connaissances 
sur le sujet

Partenaires  
Avere-France, Arts et 
Métiers Paris Tech

Site internet  
pole-moveo.org/
evenements/vehicules-
electriques-mythes-realites

250
personnes présentes  
à la plénière

*membre du comité de pilotage de la thématique Véhicules Innovants et 
Stockage d’Énergie de Mov’eo
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2017

International : Cap sur l’Allemagne et 
les Pays-Bas !

Selon les estimations des professionnels de 
l’automobile en Allemagne, les équipemen-
tiers devraient investir entre 16 et 18 mil-
liards d’euros dans les technologies liées à 

la mobilité autonome au cours des cinq prochaines 
années. Et l’Allemagne fait partie des pays précur-
seurs en matière de véhicule autonome. En effet, 
l’autoroute A9 reliant Munich à Nuremberg est 
utilisée par des constructeurs automobiles pour tes-
ter les véhicules autonomes en conditions réelles. 
Audi, BMW et Daimler ont déjà commencé leurs 
essais sur ce tronçon de 160 km. Afin de profiter 
du dynamisme de ce pays voisin, leader dans l’in-
dustrie automobile, Mov’eo a organisé au premier 
semestre 2016 une mission de deux jours à Aix-la-
Chapelle sur la thématique « Le véhicule intelligent 
et électrique ». « Les 14 PME participantes ont vi-
sité notamment un centre de recherche spécialisé 
dans les moyens d’essais des véhicules électriques 
et les batteries de demain et le centre de recherche 
de Ford  », raconte Nicolas Dattez, directeur In-
novation et International de Mov’eo. Et du 28 
novembre au 1er décembre 2016, une seconde 
mission a été proposée en partenariat avec la 
DGE, Business France et plusieurs pôles de com-

En 2016, Mov’eo a proposé 
différents événements aux PME 
membres afin de les soutenir 
dans leur développement 
au niveau européen. Au 
programme : deux missions 
en Allemagne et un séminaire 
organisé en partenariat avec 
l’ambassade des Pays-Bas. 
Retour sur ces rendez-vous 
dédiés à l’international.

100
rendez-vous BtoB  
personnalisés organisés  
en Allemagne
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En 2016, Mov’eo 
a offert des 
opportunités 
de partenariats 
industriels et 
technologiques à 
ses membres en 
Allemagne et aux 
Pays-Bas

“        

”

pétitivité dédiés à l’automobile et la mobilité, sur le 
thème des « Systèmes embarqués pour le véhicule 
connecté et intelligent ». Des visites d’entreprises et 
de centres de recherche ont été organisées dans 
plusieurs villes : Munich, Regensburg, Nuremberg 
et Stuttgart. « Une vingtaine de PME ont eu l’oppor-
tunité de rencontrer des acteurs majeurs du secteur 
tels qu’Audi, Continental, Bosch, Daimler, Porsche 
ou encore BMW. Elles ont également bénéficié 
d’un programme de rendez-vous BtoB personna-
lisés. Une centaine ont ainsi été organisés, ce qui 
présage des partenariats technologiques et indus-
triels dans le futur », se réjouit Nicolas Dattez.

Après l’Allemagne, Mov’eo a choisi de faire dé-
couvrir à ses membres un autre marché européen 
: les Pays-Bas. Le jeudi 8 décembre 2016, le Pôle 
a organisé en étroite collaboration avec l’ambas-
sade des Pays-Bas et les clusters Automotive NL 
et ID4Car, un séminaire franco-néerlandais sur 
le thème du véhicule du futur. Cette journée de 
networking a rassemblé 75 participants français 
et néerlandais (grands groupes, PME, centres de 
recherche…) autour de conférences et de pitchs à 
l’ambassade des Pays-Bas à Paris. Dans la cour de 
l’hôtel particulier, étaient visibles plusieurs véhicules 
innovants tels que la voiture prototype autonome 
de VEDECOM, la Zoé ainsi qu’un modèle de la 
DS5. « Ce premier évènement organisé en parte-
nariat avec l’ambassade des Pays-Bas et le cluster 
Automotive NL, a enregistré des retours excellents. 
Nos membres ont pu établir des premiers contacts 
intéressants et prometteurs  : de nombreuses op-
portunités de partenariats technologiques ont été 
identifiées. Il faut donc poursuivre cette dynamique 
en 2017 pour aboutir à des projets collaboratifs 
européens », résume Nicolas Dattez. Suite au suc-
cès de ce séminaire franco-néerlandais, Mov’eo, 
l’ambassade des Pays-Bas, Automotive NL et ID-
4Car envisagent de réitérer l’organisation d’un 
évènement similaire dans le futur.

D’autres missions internationales ont 
été organisées en partenariat avec  
les pôles de compétitivité ID4CAR, 
LUTB Transport & Mobility Systems  
et Véhicule du Futur :

•	du 5 au 9 janvier 2016 : Consumer 
Electronics Show (CES) à Las  
Vegas (États-Unis)

•	du 19 au 22 juin 2016 : Electric 
Vehicle Symposium & Exhibition 
(EVS29) à Montréal (Canada)

De multiples missions

Réseau

Nicolas Dattez  
Directeur Innovation et 
International de Mov’eo 



22	 mov’eo >> success stories

Cet événement est organisé tous les deux 
ans par ACOME. Il réunissait pour la 
première fois cette année des acteurs 
des filières télécoms et automobile : 

acteurs du très haut débit, opérateurs, collectivités 
locales, financeurs, institutionnels, fédérations pro-
fessionnelles, installateurs, intégrateurs, construc-
teurs, équipementiers et journalistes. Placée sous 
le thème « les réseaux très haut débit au service 
de la mobilité connectée », cette nouvelle édition a 
accueilli plus de 600 professionnels. 

En discours d’ouverture, Jacques de Heere, Pré-
sident-directeur général d’ACOME, a rappelé 
qu’en 2020, on devrait atteindre 50 milliards 
d’objets connectés à travers le monde et 80 % des 
véhicules seront connectés. La mobilité connectée 
est bien l’un des enjeux des prochaines années. 
Elle concerne autant les véhicules et leur système 
de câblage embarqué que les infrastructures de 
télécommunication fixe et mobile à très haut débit 

La convergence entre les télécoms et 
l’automobile à l’œuvre avec ACOME

ACOME, spécialiste des câbles 
de haute technicité et un des 
acteurs majeurs sur le marché 
du câblage automobile et 
des réseaux data et télécoms, 
a organisé fin juin 2017, en 
partenariat avec Mov’eo, la 
9ème Fête du très haut débit sur 
son site industriel français de 
Mortain, en Normandie. 

600
participants

2018
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#ACOME
Métier  
Groupe industriel français, 
fabricant de câbles, 
fibre optique et solutions 
de câblage pour les 
applications télécoms et 
automobiles. La maison 
mère est la 1ère SCOP 
(société coopérative et 
participative) de France.

Chiffre d’affaires 
504 M€ en 2017 
dont 60% réalisés à 
l’international

Implantations 
12 usines en France, 
Chine, Brésil et Maroc

Effectif 
2000 personnes 

Site internet 
www.acome.com

qui seront nécessaires aux communications entre 
les automobiles et l’infrastructure routière (routes 
de « 5ème génération »). De nouvelles contraintes 
technologiques liées à l’arrivée de la technologie 
5G ou d’autres technologies garantissant les trans-
missions très haut débit avec toutes les sécurités 
requises sont à prendre en compte, qu’il s’agisse 
de montée en débit, de fiabilité, de latence, de 
densification ou de consommation d’énergie. Cela 
implique de renforcer ou construire des infrastruc-
tures fixes et de nouvelles infrastructures mobiles 
avec davantage d’antennes sur le territoire et des 
systèmes de câblage différents (câbles optiques et 
hybrides). Par ailleurs, les besoins en communica-
tion augmentent avec le niveau d’automatisation 
des véhicules et les gammes de produits dédiés 
à la mobilité connectée doivent répondre aux 
exigences et aux contraintes de l’environnement 
automobile (température, perturbation électroma-
gnétique…) avec les propriétés de transmission à 
haut débit donc à hautes fréquences. La double 
expertise télécom et automobile d’ACOME est un 
atout-clé dont peu de spécialistes du câble auto-
mobile peuvent se prévaloir aujourd’hui.

Les participants ont pu découvrir les nouveautés 
du marché et rencontrer les entreprises innovantes 
du secteur dans un espace dédié, composé d’une 
trentaine de stands. ACOME a par exemple pré-
senté des câbles de puissance pour les véhicules 
électriques et hybrides, des câbles multiconduc-
teurs pour les véhicules connectés. Au cœur de ce 
salon professionnel, un Village innovation rassem-
blait des start-up membres de Mov’eo comme SGA 
Mobility, qui propose des bornes de recharge de 
véhicules électriques avec un paiement par carte 
bancaire sans abonnement ou ECI Signalisation, 
spécialiste des sources lumineuses à LED pour la 
signalisation tricolore et feu tricolore. Cette journée 
qui a fait se rencontrer tout l’écosystème du très 
haut débit et des entreprises du secteur de l’auto-
mobile a été un véritable succès.

Le pôle de 
compétitivité 
Mov’eo joue un 
rôle moteur avec 
une expertise et un 
professionnalisme 
technique pointus

“        

”
Nathalie Lascaux  
Responsable de la communication 
du groupe ACOME 
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Une journée 
pour tout  
savoir sur  
l’hydrogène
Mov’eo a organisé, en partenariat 
avec la Région Normandie, une 
plénière sur le thème  
« Hydrogène et Transports : 
Mythes et Réalités ». Environ 
150 professionnels sont venus 
à Rouen écouter une vingtaine 
de spécialistes aborder tous les 
aspects de la filière hydrogène.

L’hydrogène est-elle une solution d’avenir ? 
Quel est son potentiel économique et écolo-
gique ? Quels sont les usages actuels dans 
les transports terrestres ? Pour répondre à ces 

interrogations, les experts Mov’eo de la thématique 
Véhicules Innovants & Stockage d’Énergie (VISE) 
ont convié une vingtaine d’experts à partager leurs 
connaissances le temps d’une journée. Joseph Be-
retta, président de l’Avere-France, a fait un point 
sur l’historique et l’état de l’art. Les constructeurs 
commercialisant des voitures à pile à combustible 
à destination des particuliers sont aujourd’hui surtout 
asiatiques, avec les japonais Honda et Toyota, et 
le coréen Hyundai. « Depuis deux ans, les équi-
pementiers européens ont réactivé leurs recherches 
sur l’hydrogène. Faurecia a ainsi signé en 2017 
un accord de cinq ans avec le CEA portant sur un 
programme de recherche et développement dans le 
domaine de la pile à combustible », précise Nico-
las Dattez, directeur Innovation et International de 
Mov’eo. Quant à Pierre Serre-Combe et Joël Dan-
roc, experts de la thématique hydrogène au CEA, 
ils ont fait le point sur les technologies de produc-
tion, de stockage et de distribution. 

150
professionnels  
présents à la plénière

2018
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Hubert Dejean de la Batie, vice-président en charge 
de l’Environnement à la Région, est venu parler du 
rôle pilote de la Région dans le développement 
d’une filière hydrogène. La Région s’est en effet 
engagée, en partenariat avec les sociétés Sym-
bioFCell et Serfim, dans le programme Eas-HyMob 
(Easy AccesS to Hydrogen Mobility = accès facile 
à la mobilité hydrogène) qui a commencé début 
2016. Ce projet doit permettre de constituer, à l’ho-
rizon 2018, un premier maillage de 15 infrastruc-
tures de recharge hydrogène sur les grands axes 
routiers normands reliant les grandes aggloméra-
tions. L’installation de chaque station de ravitaille-
ment sera synchronisée avec le déploiement d’une 
flotte de véhicules hydrogène captifs assurant un 
usage quotidien. Dans le cadre d’une table-ronde, 
plusieurs témoins ont partagé leurs retours d’expé-
rience sur la mise en place d’une flotte de véhicules 
à hydrogène. Parmi eux, le conseil départemental 
de la Manche qui a inauguré en 2015 à Saint-Lô 
la première station-service d’hydrogène en France 
et la société Step qui a créé Hype : la première 
flotte de taxis hydrogène au monde, comprenant 
une quarantaine de véhicules en 2017. 

Enfin, Philippe Boucly, premier vice-président de 
l’Association Française pour l’Hydrogène et les Piles 
à Combustible (AFHYPAC) a évoqué les perspec-
tives de l’hydrogène dans les bus, poids lourds et 
utilitaires urbains. « Nous avons réussi à fédérer 
les acteurs majeurs de l’hydrogène en France pour 
informer nos membres. L’étape suivante sera de gé-
nérer des projets d’innovation soit en recherche et 
développement, soit sous la forme d’expérimenta-
tions », conclut Nicolas Dattez.

#Plénière hydrogène

Objectif  
Démythifier l’usage  
de l’hydrogène dans  
les transports et faire  
un bilan des 
connaissances sur le 
sujet

Partenaires  
Avere-France, Région 
Normandie, Énergies 
Normandie et ARIA 
Normandie (Association 
régionale de l’industrie 
automobile)

Cette journée a 
rassemblé des 
professionnels 
venant de 
toute la France, 
représentatifs 
de l’écosystème 
des transports

“        

”
Nicolas Dattez  
Directeur Innovation et 
International de Mov’eo 
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VEDECOM,   
un écosystème de 
recherche inédit en 
France 

VEDECOM est un Institut de 
recherche public-privé et de 
formation dédié à la mobilité 
individuelle décarbonée et 
durable. Soutenu par Mov’eo 
depuis sa création, il est 
devenu en quatre ans un acteur 
incontournable en matière 
d’innovation, de recherche 
et de formation, appliquées 
aux transports et à la mobilité 
responsable.

L’idée de VEDECOM est née au sein de 
Mov’eo de la nécessité de fédérer les dif-
férents acteurs de la mobilité autour d’une 
activité de recherche collaborative orientée 

vers l’application. Cette fondation partenariale de 
l’Université de Versailles Saint-Quentin-en-Yvelines 
couvre en effet l’ensemble du processus d’innova-
tion, jusqu’à la démonstration et le prototypage 
industriel. Reconnu Institut pour la Transition Energé-
tique (ITE) par l’Agence Nationale de la Recherche 
(ANR) en février 2014, VEDECOM regroupe au-
jourd’hui près de 50 membres* engagés dans une 
collaboration inédite entre industriels de la filière 
automobile, aéronautique, opérateurs d’infrastruc-
tures et de services de l’écosystème de la mobilité, 
établissements de recherche académique et collec-
tivités locales. 

VEDECOM a pour mission de développer des tech-
nologies en rupture et une vision transversale des 
nouveaux usages, pour une mobilité durable, sûre, 
efficiente et abordable et apporter à ses membres et 
son écosystème des avantages compétitifs majeurs. 

15
projets de recherche 
menés dans le cadre du 
Programme d’Investisse-
ments d’Avenir

2018
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Réseau

L’Institut VEDECOM travaille sur trois domaines de 
recherche: l’électrification des véhicules pour amé-
liorer la qualité de l’air en milieu urbain par une 
forte réduction des émissions de CO2 grâce à l’in-
troduction en masse de véhicules électriques  ; la 
délégation de conduite et connectivité pour offrir 
une mobilité durable, sûre et fluide par une accé-
lération de l’introduction de véhicules automatisés, 
avec ou sans chauffeur ; la mobilité et l’énergie 
partagées pour optimiser les systèmes de mobilités 
sur les territoires par l’analyse et l’expérimentation 
de nouveaux services en lien avec des véhicules 
propres, autonomes et connectés. « Nous menons 
des projets de recherche et des expérimentations et 
chacun des membres peut bénéficier des résultats 
des projets dans lesquels il a investi », explique Luc 
Marbach, Directeur Général de VEDECOM.

Outre les 15 projets de recherche menés dans le 
cadre du Programme d’Investissements d’Avenir, 
l’Institut VEDECOM participe à une dizaine de pro-
jets européens. « Des experts des domaines d’activi-
tés stratégiques du Pôle examinent ou labellisent cer-
tains d’entre eux », explique Luc Marbach. C’est le 
cas du projet NORM-ATIS, achevé fin 2017, qui a 
permis de concevoir une plateforme de visualisation 
dynamique des données de mobilité multimodales 
géo-référencées, via le développement d’applica-
tions et de services web. Le projet EVAPS (Éco-mo-
bilité par Véhicules Autonomes sur le territoire de 
Paris-Saclay), labellisé par Mov’eo, vise quant à lui 
à développer des services disruptifs de mobilité in-
telligente afin de couvrir les trajets périurbains dans 
différentes conditions : en conduite autonome, sans 
conducteur ; sur des voies dédiées et sites privés ; 
avec deux types de véhicules électriques (voitures 
et navette). 

#Institut VEDECOM
50 membres et 
partenaires issus de 
différentes filières

175 collaborateurs

3 domaines de 
recherche

30 M€ de budget 
annuel

160 publications 
scientifiques

69 thèses

28 brevets

18 logiciels déposés fin 
2017

Grâce à son 
support dans la 
construction des 
projets, Mov’eo 
joue un rôle 
majeur dans la 
synergie entre les 
différents acteurs 
de l’écosystème 
des mobilités

“        

”
Luc Marbach  
Directeur Général de 
VEDECOM

* Les membres fondateurs sont : l’Université de Versailles Saint-Quen-
tin-en-Yvelines, CETIM, ESIGELEC, ESTACA, IFP Energies Nouvelles, 
IFSTTAR, Groupe PSA, Groupe Renault, Safran, Valeo
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380
rencontres BtoB 
organisées

Imagine Mobility Meetings :  
une édition 2017 réussie !

Mov’eo et le RAVI (Association 
Régionale de l’Industrie 
Automobile d’Île-de-France) 
ont organisé, en partenariat 
avec Paris Region Entreprises, 
les Imagine Mobility Meetings, 
historiquement Carrefours 
Île-de-France. Environ 250 
professionnels ont participé 
à cet événement tourné 
résolument vers l’international.

Grâce à un nouveau partenariat avec 
Paris Region Entreprises, agence d’at-
tractivité et de promotion internationale 
de la région Île-de-France, Mov’eo et 

le RAVI ont donné une dimension internationale à 
la 7ème édition des Carrefours Île-de-France, rebap-
tisés pour l’occasion Imagine Mobility Meetings. 
Après un discours d’ouverture de Jochen Langheim, 
vice-président Automotive Systems R&D Projects 
chez STMicroelectronics et vice-président  Interna-
tional de Mov’eo, la matinée a débuté avec des 
présentations des marchés Automobile et Mobili-
tés allemand et néerlandais, réalisées respective-
ment par Bram Hendrix, manager Smart Mobility 
au sein du cluster néerlandais AutomotiveNL, et 
Stefan Büchele, représentant du cluster allemand 
e-mobil BW. Ces interventions ont été complétées 
par le témoignage de Jérôme Monjuvent, repré-
sentant de la société CarMediaLab implantée 
en Allemagne. « Grâce à cet exposé, j’ai appris 
qu’une PME de 9 personnes pouvait travailler en 

2018
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Réseau

Cet événement,
qui a réuni  
250 professionnels, 
est une belle 
réussite

“         

”

#Imagine  
Mobility Meetings

Objectif  
Rencontrer de nouveaux 
partenaires business, 
des experts, échanger 
avec des délégations 
internationales et 
découvrir de nouveaux 
produits et services

Partenaires  
Le RAVI (Association 
Régionale de l’Industrie 
Automobile d’Île-de-
France) et Paris Région 
Entreprises

Philippe Orvain 
Président de Nomadic 
Solutions

direct avec des grands groupes tels que Daimler 
et sa marque Mercedes-Benz. Cela fera peut-être 
bouger les lignes en France  », explique Philippe 
Orvain, président de Nomadic Solutions, membre 
du groupement ADAS. En parallèle, un atelier pré-
sentait aux entreprises étrangères l’écosystème de 
la mobilité en France et comment implanter leur 
activité commerciale en Île-de-France. La matinée 
s’est terminée par un Smart Mobility TechMeeting 
qui a permis à 15 start-up étrangères et à K-Ryole, 
start-up francilienne membre de Mov’eo, de pré-
senter leurs solutions (produits et services) auprès 
d’un jury composé de quatre grands groupes : 
SAP, Groupe PSA, Air France-KLM et Aster Capital.

Les Imagine Mobility Meetings ont également 
offert aux entreprises présentes la possibilité de 
rencontrer de nouveaux partenaires business. Ce 
moment dédié au networking a été un franc suc-
cès avec près de vingt grands comptes présents 
et plus de 380 rencontres organisées. « Cet 
événement constitue de véritables opportunités 
de rencontres  », confirme Philippe Orvain. Et de 
poursuivre : « J’ai pu échanger avec près d’une di-
zaine d’entreprises dont le groupe Plastic Omnium 
au titre du groupement ADAS. Ce premier contact 
intéressant donnera sûrement lieu à d’autres ren-
dez-vous ». Enfin, comme chaque année, les grou-
pements de PME du Pôle - ADAS, INI, PRODEO et 
PLAST’EO - ont répondu présent pour exposer leurs 
offres issues d’une chaîne de valeur intégrée. Huit 
membres de Mov’eo et du RAVI, ainsi que trois par-
tenaires internationaux (délégations néerlandaises 
et allemandes, également le PCN Transports) ont 
eu aussi l’opportunité d’exposer leurs produits et 
services innovants. Ce fut l’occasion pour eux de 
faire connaître leurs technologies - quinze produits 
et services innovants - et d’accroître leur visibilité, 
mais aussi de nouer des contacts avec les acteurs 
importants de la filière Automobile et Mobilités pré-
sents sur le site.



30	 mov’eo >> success stories

17 
salariés recrutés  
depuis 2009

Easyli, une 
startup à succès 
pour l’industrie 
automobile  
française
En 2011, François Barsacq a 
créé, avec deux partenaires, 
Easyli, une petite entreprise 
industrielle qui fabrique 
des systèmes batteries et 
des solutions de stockage 
d’énergie clés-en-main 
utilisant des technologies 
lithium-ion. L’entreprise, qui 
a bénéficié du soutien de 
Mov’eo, connaît aujourd’hui 
une croissance remarquable.

2015

En 2003, les fortes attentes du marché 
automobile encouragent Saft, le leader 
mondial des batteries haute technologie, 
à créer une division dédiée aux véhicules 

électriques et hybrides. François Barsacq, alors en 
charge du Business Development, en prend la di-
rection. Après quelques années de déploiement, 
Saft est le premier groupe à mettre sur le marché 
des batteries lithium-ion sur des véhicules premium. 
Une avancée technologique qui marque les débuts 
du véhicule hybride sur le marché européen.

En 2010, fort de ses compétences techniques, 
mais aussi de son appétence pour le business, 
François Barsacq choisit de se lancer dans l’aven-
ture startup. Avec deux partenaires, il décide de 
créer Easyli, fabricant de systèmes batteries et de 
solutions de stockage d’énergie fondés sur les tech-
nologies lithium-ion. En 2010, Mov’eo leur permet 
de cofinancer un business plan et les encourage à 
se rapprocher de l’incubateur ESSEC-Centrale au 
CNIT. « Nous ne sommes pas un bureau d’étude »,  
explique François Barsacq. « Nous avons la vo-
lonté d’être une entreprise industrielle. Nous livrons 
des produits finis, que nous fabriquons en France. 
Notre force réside dans notre proximité, la qua-
lité de nos produits et les services associés, l’ac-
compagnement que nous proposons à nos clients. 
Nous partons de l’usage et nous sommes force de 
proposition. »
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Métier  
Fabricant de systèmes 
batteries et de solutions 
de stockage d’énergie 
clés en main utilisant des 
technologies lithium-ion

Implantations 
Châtellerault (France), 
Milan (Italie), Berlin 
(Allemagne), Shenzhen 
(Chine)

Effectif  
20 salariés

Site internet  
www.easylibatteries.com

#Easyli

François Barsacq  
Président d’Easyli

Grâce à Mov’eo, 
nous avons pu  
rencontrer 
l’IFPEN

“        
”

Le besoin de locaux de recherche et de prototy-
page se fait rapidement sentir et un plan de fi-
nancement est monté. Ils s’installent en 2011 près 
de Tours avec le soutien de Michelin Développe-
ment, de BPI France, de la région Centre et du 
département d’Indre-et-Loire. Un premier contrat 
est signé pour la fourniture des batteries de vélos 
à assistance électrique de La Poste. « Aujourd’hui 
financer une entreprise industrielle en France c’est 
compliqué… Mov’eo a suggéré de déposer un 
dossier Label Entreprise Innovante des Pôles (EIP), 
que nous avons obtenu. C’est une belle visibilité 
qui nous a permis de communiquer ».

En 2013, le besoin de place se fait encore sentir et 
ils aménagent un nouvel atelier de 300 m2 et des 
bureaux de 200 m2. Ils bénéficient d’un accom-
pagnement pour l’installation de la région Poitou- 
Charentes et du fonds d’investissement régional 
Poitou-Charentes Innovation. L’entreprise, qui 
compte aujourd’hui 20 collaborateurs, travaille sur 
l’ensemble de la chaîne de la mobilité comme le 
transport de personnes et de marchandises, mais 
aussi les loisirs sportifs tels que le karting, sans ou-
blier les deux roues électriques. Avec près d’un mil-
lion et demi de vélos électriques vendus en Europe 
et un taux d’équipement français de seulement 
2 %, le potentiel de marché reste considérable.

Grâce à Mov’eo, Easyli a également pu rencontrer 
l’IFPEN lors des Carrefours Mov’eo IDF de 2012. 
Une mise en relation réussie, qui a débouché sur un 
premier projet collaboratif de pilotage de batteries 
(équilibrage actif). Au cours du projet, l’IFPEN a 
émis l’idée d’entrer au capital. « Fin 2014, c’était 
chose faite. Nous avons signé un contrat de par-
tenariat technologique et l’IFPEN détient 23 % de 
l’entreprise. Nous avons mis en place une équipe 
commune qui travaille sur des projets collaboratifs. 
Cela nous permet de démultiplier nos capacités de 
R&D et renforce aussi la crédibilité sur les marchés 
d’Easyli », se réjouit le dirigeant.

Service
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Créée en 2000 grâce à des 
travaux de recherche menés 
au Centre de Robotique de 
MINES ParisTech, Intempora a 
complété son offre et élargit 
ses perspectives en intégrant 
le groupement de PME ADAS 
(Advanced Driving Assistance 
Systems) lancé par le Pôle en 
2014.

Les ADAS, une nouvelle impulsion 
pour Intempora

2015

La PME Intempora a été créée en 2000 par 
deux doctorants grâce aux travaux de re-
cherche menés au Centre de Robotique de 
MINES ParisTech, après un transfert de tech-

nologie réussi du noyau du logiciel RTMAPS. Utili-
sé pour la première fois dans le cadre d’un projet 
européen (CARSENSE), ce dernier est rapidement 
devenu le produit phare de la PME.

RTMaps 4 est aujourd’hui une plate-forme logi-
cielle haute performance asynchrone, conçue pour 
faire face à des défis multi-capteurs en mettant à 
disposition des ingénieurs et des chercheurs un 
outil efficace et facile à utiliser pour des dévelop-
pements rapides et robustes. RTMaps permet éga-
lement le développement de produits finis comme, 
par exemple, des enregistreurs de données hautes 
performances.

Depuis 15 ans, le logiciel est fréquemment utili-
sé dans le cadre de projets de recherche, ce qui 
permet à la PME d’avoir à son actif de nombreux 
projets collaboratifs dont quelques-uns sont encore 
en cours, comme le projet Covadec (Fond Unique 
Interministériel) labellisé par Mov’eo.

2 
recrutements  
en cours
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Présentation  
Éditeur de logiciels 
spécialisé dans les 
applications multi-
capteurs embarquées 
en temps réel et les 
systèmes coopératifs 
permettant l’acquisition, 
la fusion et le traitement 
de données multi-
capteurs asynchrones

Implantation  
Issy-les-Moulineaux 
(France)

Effectif  
9 salariés

#Intempora

Nicolas du Lac  
Directeur Général 
d’Intempora

De par  
sa spécificité 
sectorielle et  
sa connaissance 
des marchés,  
le Pôle est  
un générateur 
de contacts 
particulièrement 
efficace

“       

”

Service

La société, qui compte aujourd’hui 8 salariés et un 
président (Claude Laurgeau, précédemment Direc-
teur du Centre de Robotique de MINES ParisTech) 
a complété son offre et élargit ses perspectives en 
intégrant à sa création, en 2014, le groupement 
de PME ADAS (Advanced Driving Assistance Sys-
tems) de Mov’eo. ADAS réunit aujourd’hui, outre 
Intempora, 7 PME françaises : Car&D, FH Electro-
nics, Global Sensing Technologies, Nexyad, No-
madic Solutions, Sherpa Engineering et Transpolis.

« L’intérêt, pour une PME, d’appartenir à un 
tel groupement ? Le partage des contacts et 
l’interfaçage des technologies de chacun pour 
apporter des solutions plus complètes et plus 
intégrées, avec une visibilité accrue. Le groupement 
a par exemple été en mesure de fournir un véhicule 
automatisable complet (plateforme ouverte pour 
le développement d’un véhicule autonome) à 
l’Ensiame, chose que nous n’aurions pas pu 
accomplir individuellement », explique Nicolas du 
Lac, Directeur Général d’Intempora depuis 2012.

La société se tourne actuellement vers l’internatio-
nal avec de belles perspectives sur les marchés 
asiatiques. Après un début prometteur en Chine, 
elle est en phase d’identification de partenaires et 
de distributeurs potentiels. Cela représente de gros 
efforts à fournir en termes, notamment, de marke-
ting et de communication. Deux recrutements sont 
d’ailleurs en cours pour soutenir son développe-
ment.

« Outre la labellisation de nos projets de R&D, 
Mov’eo est un partenaire privilégié qui nous 
accompagne, nous les PME, sur de nombreux 
sujets. De par sa spécificité sectorielle et sa 
connaissance des marchés, le Pôle est un 
générateur de contacts particulièrement efficace. Il 
a par ailleurs une vision complète de la chaîne de 
valeurs, mais aussi des aides et accompagnements 
disponibles. »
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Comment est né ADACCESS ?
ADACCESS est né en 2013 de la synergie de 
plusieurs compétences : l’expertise en mécanique 
et en intégration véhicule d’Eric Tophin, l’expertise 
en physique, électronique et informatique d’Her-
vé Alfano et mon expérience en tant que chef de 
projet en innovation powertrain chez Valeo. Notre 
première année a été dédiée au développement 
d’une technologie d’instrumentation embarquée si-
gnée ADACCESS, une innovation qui nous a per-
mis de devenir expert dans les projets d’acquisition 
de données d’essais et la réalisation de Démo Car 
& Lab Car, et d’obtenir l’agrément Crédit Impôt 
Recherche. Notre volonté est alors de répondre 
aux contraintes de coûts et de délais imposés aux 
acteurs de la R&D automobile engagés dans une 
course à la compétitivité et à l’innovation.  

Quelles solutions proposez-vous à l’industrie au-
tomobile ?
Notre solution d’instrumentation embarquée permet 
une intégration totale des véhicules qu’ils soient 
électriques, hybrides ou conventionnels. Grâce 

ADACCESS révolutionne l’accès aux  
données d’essais automobiles

Le bureau d’études et 
d’ingénierie automobile 
ADACCESS a développé 
une solution innovante 
d’instrumentation embarquée 
permettant d’expertiser 
les systèmes véhicules les 
plus complexes. Fin 2015, la 
start-up a réalisé une levée 
de fonds de 600 000 euros. 
Entretien avec Damien Alfano, 
Président-Directeur Général 
ADACCESS.

600 000 € 
montant de la levée de 
fonds réalisée fin 2015

2017
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à cette connaissance 360°, nous réalisons dans 
notre centre technique, basé au Technoparc de 
Poissy, un large panel d’applications : benchmark, 
synthèse véhicule, mise au point, validation... En 
parallèle de ces activités, nous travaillons sur un 
projet d’innovation labellisé par Mov’eo : eVA, 
une plateforme en ligne de données d’essais et 
d’études automobiles. 

Comment financez-vous votre développement ?
Dès début 2015, nous étions à la recherche de 
fonds afin de consolider notre amorçage commer-
cial et de développer notre projet de plateforme. 
Les résultats obtenus ont été au-delà de nos espé-
rances : nous avons réalisé une levée de fonds de 
600 000 euros, et en tant qu’entreprise innovante, 
nous avons développé des partenariats financiers 
avec Total Développement Régional et Bpifrance. 
Enfin, nous avons été lauréat du Programme Initia-
tive PME lancé par l’ADEME et l’État, et avons ain-
si bénéficié d’une subvention de 200 000 euros. 

Quel accompagnement vous a apporté Mov’eo ?
Mov’eo nous a accompagnés dans notre dé-
marche de labellisation Entreprise Innovante des 
Pôles, un label qui a confirmé notre crédibilité et qui 
a nettement contribué à la réussite de notre levée 
de fonds. Par ailleurs membre actif du Pôle, nous 
avons participé à différents événements comme 
les Carrefours Île-de-France ou les Mov’eo Days, 
d’excellentes occasions pour faire des rencontres 
constructives. En 2015, Mov’eo nous a ainsi don-
né de la visibilité et permis de développer un nou-
veau réseau. En 2016, nous avons reçu l’Imagine 
Mobility Awards de la catégorie « Mobilité Propre 
& Économe » pour notre projet de plateforme eVA. 
Plus récemment, nous avons rejoint le groupement 
ADAS, composé de dix entreprises aux expertises 
complémentaires.

Service

Métier  
Bureau d’études et  
d’ingénierie automobile 
expert dans l’acquisition 
de données d’essais et 
la réalisation de Démo 
Car & Lab Car.

Implantation  
Poissy (78)

Effectif  
12 salariés

Site internet  
www.adaccess.online

#ADACCESS

Damien Alfano  
Président-Directeur 
Général ADACCESS

La force du  
réseau Mov’eo 
nous a apporté  
de la crédibilité  
et de la visibilité 

“        

”
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4
groupes de 
travail

2016

En quoi Bouygues Construction est-il un acteur 
de la mobilité ?
Nos métiers évoluent de plus en plus de la construc-
tion vers l’exploitation et l’offre de services urbains 
comme l’éclairage public intelligent ou les bornes 
de recharge pour véhicule électrique. La mobili-
té s’inscrit dans la continuité de valeur ajoutée de 
nos réalisations. Dans le cadre de l’aménagement 
d’un éco-quartier par exemple, nous concevons les 
bâtiments, bien sûr, mais nous réfléchissons aussi 
aux déplacements des habitants au sein du quar-
tier et aux alentours. Notre volonté est de limiter 
au maximum l’usage de la voiture, d’inciter à l’uti-
lisation de modes de transports doux ou encore 
de proposer des solutions telles que l’auto ou le 
vélo-partage.  

Pourquoi avez-vous adhéré à l’initiative Innova-
tion User Group ?
De nombreuses problématiques relatives à la mo-
bilité au sein des éco-quartiers ne sont pas encore 

Innovation User Group : créer ensemble 
des solutions concrètes de mobilité

Bouygues Construction 
participe à l’Innovation User 
Group (IUG), initiative de 
Mov’eo dont l’objectif est 
de favoriser la conception 
de projets transversaux 
opérationnels entre acteurs de 
la mobilité et PME. Explications 
avec Antoine Gibour, 
Responsable du marketing 
stratégique à la direction de 
l’innovation de Bouygues 
Construction.
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Service

Métier  
Acteur global de la 
construction et des 
services associés

Chiffre d’affaires  
12 milliards € en  
2015

Effectif  
50 000 collaborateurs

Implantations  
siège à Guyancourt (78) 
et présent dans 80 pays 
dans le monde

Site  
www.bouygues- 
construction.com

#Bouygues
Construction

Antoine Gibour  
Responsable du 
marketing stratégique 
à la direction de 
l’innovation de 
Bouygues Construction

La démarche 
Innovation User 
Group offre  
la possibilité 
de développer 
des solutions 
opérationnelles.

“        

”

résolues. La démarche Innovation User Group est 
une opportunité pour nous de collaborer avec 
des acteurs possédant un savoir-faire et des ser-
vices intéressants. Ce partage d’expériences 
riches va nous permettre d’aller plus loin plus vite 
et de répondre de manière concrète à des ques-
tionnements concernant une quinzaine de projets 
d’éco-quartiers en France et dans le monde.

De quelle manière participez-vous à cette dé-
marche ?
Fin 2015, suite au recensement des sujets d’inté-
rêt des membres du Pôle, ont été créés plusieurs 
groupes de travail composés notamment d’équi-
pementiers, des constructeurs automobiles, d’ex-
ploitants et gestionnaires d’infrastructures, de col-
lectivités territoriale, d’opérateurs de mobilité… 
Après avoir participé à chacun d’eux, nous avons 
pris en charge avec Mov’eo, à la fois initiateur 
de la démarche et facilitateur, un groupe de tra-
vail constitué de cinq entreprises, axé sur les so-
lutions de mobilité pour les éco-quartiers. Au sein 
de ce groupe, quatre sujets de réflexion ont été 
définis, chacun apportant une pièce de puzzle 
pour arriver à la définition de solutions concrètes. 

Qu’en attendez-vous ?
Nous sommes actuellement à l’étape de construc-
tion des solutions. Nous travaillons par exemple à 
la création d’un « smart auto-stop » destiné aux ha-
bitants et en particulier à ceux qui ont des difficul-
tés à se déplacer comme les personnes âgées. Il 
s’agit d’imaginer une application simple et fiable, 
de réfléchir à la façon de gérer la transaction entre 
les utilisateurs de ce service ou encore au choix de 
l’objet connecté à mettre en place dans la voiture. 
La démarche Innovation User Group nous offre 
l’opportunité non seulement de concevoir des so-
lutions globales mais aussi de créer les conditions 
techniques, juridiques et financières pour les voir 
émerger et les intégrer dans nos projets dans 5 à 
10 ans.
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2
V-ROAD livrés  
en Chine

V-MOTECH, entreprise spécialisée dans l’in-
génierie mécanique et les essais groupe mo-
topropulseur, a mis au point V-ROAD, une 

semi-remorque équipée d’un banc d’essai capable 
de tester les performances de véhicules légers ou 
utilitaires dans toutes les conditions climatiques.  
« Notre équipement nous permet de faire rouler un 
véhicule à une vitesse de 0 à 200 km/h, à une 
température allant de -30 à +60°C et d’effectuer 
des essais jusqu’à 2 600 m d’altitude », précise 
Stéphane  Olevier, président et co-fondateur de 
V-MOTECH. Mobile et modulaire, V-ROAD permet 
aux constructeurs et aux équipementiers automo-
biles de réaliser des travaux de recherche et déve-
loppement et de mise au point moteur sur leur site 
ou sur le lieu de leur choix – notamment en altitude –  
et ce, sans avoir à investir eux-mêmes dans des 
bancs d’essais très coûteux. V-MOTECH, labelli-
sée Jeune Entreprise Innovante, propose aussi une 
prestation de mesure d’émissions polluantes grâce 
aux compétences et à l’expertise d’une équipe dé-
diée. Associée à V-ROAD ou embarquée dans un 
véhicule, la technologie V-PEMS permet de mesu-
rer les émissions de différents polluants et notam-
ment celles d’oxyde d’azote. 

Créée en 2012 par trois 
associés, la société 
francilienne V-MOTECH a 
développé V-ROAD, une 
semi-remorque équipée 
d’un banc d’essai climatique 
pour les véhicules légers 
et utilitaires. L’entreprise 
innovante se lance 
aujourd’hui sur le marché 
chinois, découvert lors d’une 
mission organisée  
par Mov’eo.

V-MOTECH invente V-ROAD, banc  
d’essais climatique mobile

2016
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Soutenue dès sa création par de grands 
groupes industriels (EADS Développement et 
Total Développement), V-MOTECH a confirmé 
aujourd’hui la pertinence de V-ROAD et de sa 
prestation de services associée. En avril 2015, 
l’entreprise a ainsi réalisé une levée de fonds de 
1 million d’euros auprès du fonds d’investisse-
ment NewFund pour accélérer son développement 
en France et à l’international. Déjà présent sur le 
marché européen avec un bureau de représenta-
tion à Sarrebruck, en Allemagne, V-MOTECH a 
pour objectif de se développer en Asie en 2016. 
Stéphane Olevier est allé en Chine fin novembre 
2014 dans le cadre d’une mission organisée 
par  Mov’eo. L’occasion de mesurer l’importance 
du marché chinois, qui compte un nombre très 
important de constructeurs et équipementiers au-
tomobiles, et de rencontrer des interlocuteurs clés 
chez les constructeurs français présents en Chine. 
« Mov’eo nous a fait bénéficier de son réseau et 
nous a accompagnés, dans le cadre du Plan In-
dustries Île-de-France, dans la structuration d’un bu-
siness plan pour notre développement à l’export », 
explique le Président de V-MOTECH. L’entreprise 
se dote actuellement d’une filiale chinoise auto-
nome au point de vue commercial et opérationnel. 
Deux V-ROAD seront livrés en Chine d’ici à la fin 
de l’année. En quelques années, V-MOTECH a su 
poser les bases solides de son développement sur 
le marché asiatique.

#V-MOTECH
Métier  
Société spécialisée dans 
l’ingénierie mécanique et 
les essais groupe  
motopropulseur

Implantations 
Linas-Montlhéry (Essonne) 
et un bureau de  
représentation à Sarrebruck 
(Allemagne)

Effectif  
67 salariés

Site internet  
www.v-motech.com

Grâce à l’appui 
de Mov’eo, 
nous avons pu 
explorer le  
marché chinois 

“        

”
Stéphane Olevier  
Président et co-fondateur  
de V-MOTECH



40	 mov’eo >> success stories

5
PME membres 
du groupement

Cinq PME normandes ont créé 
en 2016 PRODEO, cinquième 
groupement de Mov’eo. 
Leur ambition : proposer aux 
entreprises industrielles les 
méthodes et outils de l’Usine 
du Futur pour mesurer et 
améliorer leur compétitivité, 
leur rentabilité et le bien-être 
de leurs salariés. Un an après 
sa création, le groupement, 
désormais structuré en société, 
a gagné la confiance de quatre 
grands comptes et prévoit de 
recruter.

Digital Airways, Insid Software, Oreka 
Ingénierie, Ob’Do Contact Agile et Star-
nav se sont réunis au sein du groupement 
PRODEO afin d’apporter des réponses 

concrètes et rapides aux besoins des industriels en-
gagés dans la digitalisation de leurs sites de pro-
duction. « Fin décembre 2016, nous avons décidé 
de créer la société PRODEO SAS. Nous sommes 
désormais cinq associés, formant une équipe, ca-
pable d’offrir aux grands comptes une chaîne de 
valeur à même de générer des technologies et de 
nouveaux usages pour l’Usine du futur », explique 
Christophe Olivier, président de  PRODEO SAS. 
Concrètement, la société propose des expertises 
aussi diverses et complémentaires que le déve-
loppement d’interfaces homme-machine, d’objets 
électroniques communicants, de progiciels d’aide 
à la planification et à la gestion de flux, la concep-
tion et l’aménagement des espaces de travail, l’ac-
quisition et le traitement du signal et de l’image. 

Faurecia s’est montré intéressé par l’éventail de 
solutions innovantes proposées par le groupement 
PRODEO, dès sa création. L’équipementier automo-
bile a ainsi été accompagné dans la valorisation de 
ses données existantes ou spécifiquement acquises 

2016

PRODEO,  
la réussite du 
collectif 
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#PRODEO
Objectifs  
Optimiser l’organisation 
de la rentabilité 
industrielle en améliorant 
les conditions de travail 
des salariés

Membres du 
groupement  
Digital Airways 
(Argentan-61), Insid 
Software (Saint 
Contest-14), Oreka 
Ingénierie (Cherbourg-
Octeville-50), Ob’do 
Contact Agile 
(Colombelles-14),  
Starnav 
(Chicheboville-14)

Chiffre d’affaires cumulé 
3 millions €

Effectif cumulé  
50 personnes

Sites internet  
www.digitalairways.com 
www.insidsoftware.com 
www.oreka-group.fr  
www.ob-do.com 
www.starnav.fr

”
Le Pôle est un partenaire incontournable qui 
nous offre une immersion dans le tissu local“        

Christophe Olivier  
Président d’Insid Software

en matière de production, ressources et facteurs 
humains. PRODEO a repensé l’espace de travail 
grâce à un logiciel de simulation 3D, développé un 
système de collecte et de traitement de données per-
mettant le pilotage de la production en temps réel, 
un système d’optimisation de la tournée d’approvi-
sionnement des lignes de production ou encore une 
application permettant d’alerter l’opérateur en cas 
de surconsommation d’outillage de maintenance. Et 
cette collaboration, véritable succès pour le grou-
pement, se poursuit. « En février dernier, Faurecia a 
reçu un European Digital Award pour la digitalisa-
tion de l’usine de Caligny dans l’Orne. Les solutions 
développées par PRODEO dans cet établissement 
vont être dupliquées sur d’autres sites, notamment à 
l’étranger », se réjouit Christophe Olivier, président 
de PRODEO.

Outre l’équipementier automobile, adhérent de 
Mov’eo, PRODEO SAS a séduit d’autres grands 
comptes prestigieux. Suite à un appel à projets 
relatif à la transformation digitale de l’industrie, la 
société intervient depuis fin 2016 sur deux sites 
du constructeur automobile Renault. Elle collabore 
également avec L’Oréal sur des thématiques telles 
que la localisation d’emballages ou la modé-
lisation des flux. « Notre carnet de commandes 
étant rempli, nous prévoyions de recruter plusieurs 
dizaines de personnes d’ici à un an. Nous recher-
chons des chefs de projet qui seront chargés du 
suivi opérationnel clients sur le terrain », précise 
Christophe Olivier. PRODEO SAS dont la première 
apparition officielle a eu lieu fin mars lors du Salon 
de l’Industrie du Futur en Normandie, a de beaux 
jours devant elle.
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L’École supérieure d’ingénieurs 
de l’Université de Caen 
Basse- Normandie, ESIX 
Normandie, propose depuis 
septembre 2014 un diplôme 
d’Ingénieur en Systèmes 
embarqués (Mécatronique 
et systèmes nomades). 
Labellisée par Mov’eo, 
cette formation prépare 
des ingénieurs spécialisés 
dans la conception et le 
développement de systèmes 
complexes alliant mécanique, 
électronique, contrôle-
commande, microprocesseurs 
et informatique.

Un diplôme d’ingénieurs en phase 
avec les besoins des industriels

2015

Aujourd’hui, les constructeurs automobiles 
ont de plus en plus souvent recours à 
des systèmes mécatroniques comme 
l’ABS, l’injection électronique et l’airbag 

ou d’autres permettant de commander les vitres, 
les sièges et les optiques. Et demain, les voitures 
communiqueront entre elles mais également avec 
le conducteur et la signalisation, d’où la nécessi-
té de développer des systèmes mécatroniques et 
nomades. Dès 2007, l’École supérieure d’ingé-
nieurs de l’Université de Caen Basse-Normandie 
avait identifié l’avènement d’un nouveau profil 
d’ingénieur capable de concevoir ces systèmes 
complexes. Afin de confirmer cette intuition, elle a 
sollicité les pôles de compétitivité TES et Mov’eo.  
« Nous avons ainsi pu affiner les besoins du secteur 
de l’automobile et bénéficier du point de vue d’in-
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Présentation  
École universitaire qui 
forme en 3 ans des 
ingénieurs adaptés aux 
technologies industrielles

Effectif  
25 000 étudiants

Implantations  
Caen, Saint-Lô et  
Cherbourg

Site internet  
www.esix.unicaen.fr

#ESIX  
Normandie

2017 
arrivée sur le marché 
des premiers diplômés

Sébastien Saez  
Maître de conférences  
à l’ESIX Normandie

Nous avons  
bénéficié  
de l’appui de 
Mov’eo pendant 
tout le montage 
du projet

“        

”

Compétences

dustriels adhérents comme Faurecia et Acome  », 
confirme Sébastien Saez, maître de conférences 
à l’ESIX Normandie. Et d’ajouter : « Nous avons 
bénéficié de leur appui pendant tout le montage 
du projet et la labellisation par deux pôles, assez 
rare, lui a donné de la crédibilité lors de la présen-
tation devant la Commission des Titres d’Ingénieur, 
chargée de donner des habilitations aux diplômes 
d’ingénieurs ».

D’une durée de trois ans, cette formation apporte 
aux étudiants une solide culture générale dans le 
domaine des systèmes embarqués, de la mécatro-
nique et du nomadisme, l’accent étant mis dès la 
première année sur le management de projet et 
les systèmes embarqués. À partir de la seconde 
année, une spécialisation est proposée : Systèmes 
mécatroniques ou Systèmes nomades et répartis. 
Le premier parcours aborde plus spécifiquement 
la mécanique des systèmes et les systèmes ana-
logiques (électronique et contrôle-commande) 
tandis que le second s’intéresse à l’informatique 
industrielle et à l’informatique nomade. Les en-
seignements sont dispensés par des enseignants- 
chercheurs issus du Laboratoire de Mathématiques 
Nicolas Oresme (LMNO) et du Groupe de re-
cherche en informatique, image, automatique et 
instrumentation de Caen (GREYC). Ces labora-
toires reconnus au niveau international participent 
à des projets tels que la programmation de robots 
explorateurs de Mars avec la NASA et le déve-
loppement de capteurs magnétoélectriques avec 
l’Université américaine VirginiaTech et la DARPA. 
De nombreux industriels interviennent également 
dans la formation. En septembre 2017, les pre-
miers étudiants diplômés répondront aux besoins 
en R&D du secteur de l’automobile mais aussi de 
l’aéronautique et des transports en général. Et dès 
septembre 2015, ils pourront déjà y contribuer 
dans le cadre d’un stage ou de projets menés en 
partenariat entre l’ESIX et des entreprises.
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100
nouveaux ingénieurs formés 
d’ici 3 ans en Normandie

Depuis plusieurs années, l’INSA Rouen 
Normandie échange, dans le cadre 
de projets recherche et développement, 
avec les PME Sherpa Engineering, Intem-

pora ou encore Nexyad, membres du groupement 
ADAS. De ces collaborations est née l’idée d’inno-
ver également en matière de formation en créant 
une chaire pédagogique sur le thème du Véhicule 
Autonome et Connecté. Ce type de partenariat 
en général réservé aux grands groupes, en raison 
du montant de leur financement, est aujourd’hui 
possible grâce à la taille critique offerte par les 
groupements d’entreprises. Onze start-up et PME 
du groupement ADAS sont ainsi parties prenantes 
du projet porté par l’lNSA Rouen Normandie dont 
elles n’auraient pas pu bénéficier individuellement. 
« Nous avons un besoin croissant de former de 
jeunes ingénieurs aux technologies exigées par 
l’arrivée prochaine des véhicules autonomes pour 
relever avec succès les nouveaux défis de la sécu-
rité routière et améliorer le confort à bord. Les futurs 

Une chaire pédagogique dédiée au  
Véhicule Autonome et Connecté 

L’INSA Rouen Normandie a 
créé, en collaboration avec le 
groupement ADAS (Advanced 
Driver Assistance Systems) 
et le pôle de compétitivité 
Mov’eo, une chaire pédagogique 
d’excellence « Véhicule 
Autonome & Connecté ». Ce type 
de chaire constitue une première 
dans le monde de l’enseignement 
supérieur et permettra aux 
élèves ingénieurs de parfaire leur 
formation grâce à l’expertise de 
start-up et de PME.

2018
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Adresse 
INSA Rouen Normandie 
Technopôle du Madrillet 
685, avenue de  
l’Université - BP 08 
76801 Saint-Étienne-du-
Rouvray Cedex 
Tél : 02 32 95 97 00

#INSA Rouen 
Normandie

Abdelaziz Bensrhair  
Professeur des Universités à 
l’INSA Rouen Normandie

Les étudiants 
bénéficient 
de l’approche 
pragmatique 
des membres 
du groupement 
ADAS

“        

”

ingénieurs doivent se préparer grâce à des cas 
concrets aux nouvelles problématiques qu’ils ren-
contreront dans leurs carrières, que cela soit chez 
de grands constructeurs ou dans des petites et 
moyennes structures innovantes », explique Thierry 
Bapin, Directeur du développement des entreprises 
et des territoires de Mov’eo et en charge de l’ani-
mation du groupement ADAS.

Grâce à la création de la chaire pédagogique 
« Véhicule Autonome & Connecté », les étudiants 
pourront se spécialiser en cinquième année de 
cursus informatique. Pour ce faire, les start-up et 
PME de haute technologie assureront une partie 
des 42 heures de cours proposées. La perception 
embarquée, c’est-à-dire comment un véhicule per-
çoit son environnement grâce à différents capteurs, 
la modélisation du comportement d’un conducteur, 
l’automatisation de la conduite et le deep learning 
(méthode d’apprentissage basée sur des réseaux 
de neurones artificiels) sont autant de théma-
tiques abordées dans ce cursus de spécialisation.  
« Cette chaire pédagogique d’excellence offre aux 
étudiants la possibilité de réaliser un stage dans 
des PME innovantes à fort potentiel présentes à 
l’international ou de bénéficier du dispositif Cifre 
(Conventions Industrielles de Formation par la RE-
cherche, ndlr), permettant un travail de recherche 
entre une entreprise et un laboratoire de l’INSA 
Rouen Normandie », explique Abdelaziz Bens-
rhair, professeur des Universités à l’INSA Rouen 
Normandie, à l’initiative du projet. Enfin, cette 
association entre l’écosystème des entreprises in-
novantes et le monde de l’enseignement supérieur 
constitue un nouvel atout majeur pour le territoire 
normand. Il renforcera en effet les interactions avec 
les projets Rouen Normandie mobilité intelligente 
pour tous, Rouen Autonomous Lab, TEVAC (Terri-
toire d’Expérimentation pour le Véhicule Autonome 
et Connecté dans la Vallée de la Seine), porté par 
Mov’eo et le Campus Sciences et Ingénierie Rouen 
Normandie.
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09/2018
ouverture de la formation 
en alternance

L es profils d’ingénieurs spécialisés en 
électronique analogique / numérique 
et systèmes embarqués sont aujourd’hui 
très recherchés par l’industrie et notam-

ment le secteur automobile. Chaque année, 
les 70 élèves-ingénieurs de l’ENSICAEN en  
« Électronique et Physique Appliquée » sont cour-
tisés bien avant l’obtention de leur diplôme. C’est 
dans ce contexte que l’école a décidé d’ouvrir en 
septembre 2018 une nouvelle formation en alter-
nance intitulée « Électronique Communicante et 
Systèmes Embarqués ». 
À l’issue de ces trois années d’études, les ingé-
nieurs diplômés seront formés à la conception 
et la réalisation de systèmes embarqués énergé-
tiquement autonomes, dotés d’une capacité de 
communication et d’intelligence en lien avec leur 
environnement (contrôle de systèmes, capteurs in-
telligents).
« Environ 70 entreprises dont des grands groupes 
comme Areva, EDF ou Thales, et des start-up telles 

L’ENSICAEN forme les futurs ingénieurs  
en systèmes embarqués autonomes

L’École Nationale Supérieure 
d’Ingénieurs de Caen (ENSICAEN) 
propose une nouvelle formation 
dans la spécialité Électronique 
et Physique Appliquée – 
Électronique Communicante et 
Systèmes Embarqués. Labellisée 
par Mov’eo, cette formation en 
alternance prépare des experts 
en conception et réalisation 
de systèmes embarqués 
communicants et autonomes  
en énergie.

2018
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Adresse  
ENSICAEN 
6, bd Maréchal Juin  
CS 45053  
14050 Caen cedex 04  
Tél : 02 31 45 27 50  
Fax : 02 31 45 27 60

Site internet  
www.ensicaen.fr

#ENSICAEN

Olivier Gehan  
Maître de Conférences  
à l’ENSICAEN

La labellisation de 
notre formation 
par Mov’eo a été 
un véritable atout 
pour obtenir 
l’accréditation de 
la Commission des 
Titres d’Ingénieur.

“        

”

que BodyCap ou Factem, nous soutiennent ; la 
moitié d’entre elles est prête à accueillir des alter-
nants », se réjouit Olivier Gehan, Maître de Confé-
rences à l’ENSICAEN et responsable de cette 
formation. Avant d’ajouter : « la labellisation de 
Mov’eo nous donne de la lisibilité auprès des en-
treprises. Elle a été également un atout indéniable 
pour obtenir l’accréditation de la formation par la 
Commission des Titres d’Ingénieur (CTI) ».
Cette nouvelle formation en alternance est acces-
sible aux titulaires d’un BAC+2 minimum*. Le cur-
sus est organisé selon un rythme de six semaines 
en entreprise et six semaines à l’école en moyenne. 
Les enseignements techniques et scientifiques sont 
dispensés par les enseignants-chercheurs de l’EN-
SICAEN et des experts du monde industriel majo-
ritairement en début de cursus.  Cette organisation 
privilégie ainsi de longues périodes en entreprise 
lors de la troisième année de formation et libère du 
temps pour effectuer une mobilité à l’international 
en deuxième année. En accord avec l’entreprise, 
les élèves-ingénieurs ont également la possibilité 
d’effectuer un semestre académique à l’étranger.
Qu’ils soient sous statut étudiant ou apprenti, les 
étudiants de l’ENSICAEN travaillent sur des pro-
jets industriels ou de recherche pour des entre-
prises partenaires à la recherche d’innovation. Un 
exemple avec EXPLAIN, Jeune Entreprise Innovante 
basée en région parisienne, spécialisée dans la 
définition et l’évaluation des politiques et projets 
de transport, qui a fait appel à Raphaël Masson 
en troisième année pour mettre en place un en-
semble de capteurs pour mesurer les mouvements 
de personnes et leurs habitudes de passage dans 
les gares. 
Cette nouvelle formation en alternance est ainsi 
une opportunité pour les entreprises d’être partie 
prenante de la formation d’élèves-ingénieurs et 
de repérer de futurs chefs de projet, responsables 
développement produit ou experts en systèmes em-
barqués autonomes. 
* DUT Mesures Physiques ou DUT Génie Électrique et Informatique Industrielle ou Licence à dominante électronique



48	 mov’eo >> success stories

DEFI&Co, des formations innovantes 
pour préparer aux métiers de demain

Avec le développement croissant des 
nouvelles technologies, de nombreux 
métiers sont fortement impactés par le 
numérique et présentent un fort déficit 

de compétences et en parallèle, de nouveaux 
emplois émergent. Fort de ce constat, le groupe 
CESI a mobilisé un consortium composé d’une 
trentaine de partenaires pour créer le projet DE-
FI&Co (Développer l’Expertise Future pour l’In-
dustrie et la Construction), dans le cadre d’un 
appel à projet Programme d’Investissements 
d’Avenir (PIA) intitulé « Partenariats pour la For-
mation Professionnelle et l’Emploi ». Ce projet, 
soutenu depuis ses débuts par Mov’eo, a été 
désigné lauréat et bénéficie ainsi d’un soutien 
financier de la Caisse des Dépôts et Consigna-
tion (CDC) de 7,8 M€ sur un budget total de 
17,8 M€. Sur cinq ans, près de 11 000 ap-
prenants (étudiants, alternants, apprentis et sa-
lariés) bénéficieront de formations qualifiantes 
et diplômantes concernant des métiers d’avenir 
de l’industrie, du bâtiment et du numérique. 

Le projet DEFI&Co, piloté par 
le CESI, vise à développer 
des formations qualifiantes 
innovantes aux métiers du futur, 
de l’industrie, du bâtiment et 
du traitement des données. Il 
est soutenu par le Programme 
d’Investissements d’Avenir 
(PIA) dans le cadre de l’appel 
à projets « Partenariats pour 
la formation professionnelle et 
l’emploi ».

11 000
apprenants en 5 ans 
bénéficieront de ces 
nouvelles formations

2018
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Objectif  
Développer une offre de 
formations en lien avec les 
enjeux des industries et des 
services de demain dans 
le cadre d’un partenariat 
pérenne à la dimension 
d’une filière, d’un bassin 
d’emplois ou d’un territoire

Partenaires  
Groupe CESI, deux CFA 
partenaires du CESI, l’APEC, 
l’AFPOLS, l’USH qui re-
groupe des sociétés d’HLM, 
AIRBUS, CISCO, COLAS, 
LA POSTE et l’Observatoire 
de la ré-industrialisation. 
26 autres organisations, 
entreprises et institutions 
soutiennent le projet

Financements obtenus  
7 828 286 € de la part 
de la Caisse des Dépôts et 
Consignation sur un budget 
total de 17 810 000 €

#CESI

En le soutenant  
dès ses débuts, 
Mov’eo a confirmé  
la pertinence  
de notre projet

“        

”

Compétences

Ce projet a vocation à se déployer dans les 
24 établissements du CESI et aussi sur tout le 
territoire français par le biais des différents par-
tenaires industriels et institutionnels.

Lancé fin juin 2016 au niveau national, le 
projet DEFI&Co a été scindé en trois grandes 
étapes. « Lors d’une première phase, qui s’est 
déroulée en 2016, nous avons mis en place 
des groupes de travail, constitués de nos parte-
naires et notamment les industriels, afin d’iden-
tifier les technologies à connaître, les métiers et 
les fonctions impactés et définir un référentiel 
de compétences », explique Christine Dispa, 
directrice régionale du CESI Nord-Ouest. Le 
projet en est actuellement à sa deuxième phase 
avec la constitution d’une équipe d’enseignants 
et la partie ingénierie pédagogique : à partir 
du référentiel de formations existantes (une tren-
taine identifiée), un choix est fait soit de faire 
évoluer la formation, soit d’en créer une nou-
velle et des briques pédagogiques sont égale-
ment sélectionnées pour être intégrées dans les 
cursus des partenaires du projet. « Nous allons 
par exemple créer une nouvelle formation pour 
apprendre le métier de data architect et une 
autre sur le thème Manager l’industrie 4.0 », 
illustre la directrice régionale du CESI Nord-
Ouest. En parallèle, le projet permettra de dé-
velopper deux plateformes techniques : un dé-
monstrateur «Usine du futur», qui sera implanté 
sur le Campus Ingénierie et Sciences du Madril-
let à Rouen à la rentrée 2019 et un démonstra-
teur «Bâtiment du futur» installé à Nanterre. Ces 
outils utilisés pour la recherche et la formation 
seront doublés de jumeaux numériques (soit une 
représentation virtuelle parfaite) accessibles à 
distance depuis les autres centres de formation. 
Si la fin du projet DEFI&Co est prévue pour 
2021, des formations seront ouvertes dès le 
deuxième semestre 2018.

Christine Dispa  
Directrice régionale  
du CESI Nord-Ouest
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2008
labellisation du projet 
par Mov’eo

AUDACE : les défaillances mécatroniques 
maîtrisées pour un gain de compétitivité

2015

Nouvelle approche 
technologique combinant 
électronique et mécanique, 
la mécatronique est sujette 
à des phénomènes de 
défaillance qui n’avaient 
jamais été, jusqu’ici, 
étudiés en profondeur. 
C’est désormais chose faite 
avec le projet AUDACE, qui 
va permettre de garantir 
la fiabilité des systèmes 
mécatroniques embarqués 
du futur.

Pour les entreprises françaises des secteurs de 
l’automobile et de l’aéronautique, la fiabilité 
des systèmes mécatroniques embarqués re-

présente un enjeu majeur de compétitivité. Le pro-
jet AUDACE, qui a été labellisé par Mov’eo en 
2008, a réuni 13 partenaires autour d’un objectif 
commun : améliorer la compréhension des méca-
nismes de défaillance auxquels sont parfois sujets 
ces systèmes et proposer des solutions innovantes 
pour y remédier. L’enjeu est de taille, puisqu’il 
s’agit d’assurer le succès des futures générations 
de systèmes électroniques et mécatroniques.

Le projet, qui a bénéficié d’un budget de 8,6 M€, 
s’est achevé en 2012 avec de beaux résultats. 
Deux ouvrages, Les systèmes mécatroniques em-
barqués 1 & 2, ont été publiés sous la co-direction 
de Philippe Pougnet, expert en fiabilité et technolo-
gie produit-processus chez Valeo, et du Professeur 
Abelkhalak El Hami, aux Éditions ISTE afin de par-
tager les connaissances et compétences acquises 
à l’issue du projet. La PME MB Electronics, parte-
naire du projet, a par ailleurs déposé et exploite 
aujourd’hui un brevet sur une machine spéciale.
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Les experts des DAS de Mov’eo 
nous ont aidés à cadrer le projet“        
”

#AUDACE
Objectif  
Mieux comprendre 
les mécanismes 
de défaillance des 
composants de 
systèmes électroniques 
et mécatroniques et 
proposer des solutions 
innovantes pour y 
remédier

Partenaires  
Valeo, Presto 
Engineering, Ligeron 
Sonovision-Itep, 
NMRTec, MB 
Electronique, CEVAA, 
CETIM, Université de 
Versailles-St- Quentin-
en-Yvelines, Université 
de Rouen, INSA 
Rouen, ECIME-ENSEA, 
IRSEEMESIGELEC, 
ENSICAEN-LaMIPS

Financements obtenus  
2,9 M€ de financements 
publics

Mais AUDACE a surtout suscité une importante 
dynamique de groupe entre les participants. Un 
consortium, FISYCOM, a ainsi été fondé par 
certains des acteurs normands du projet pour ré-
pondre conjointement à des appels d’offre. Un 
Centre d’Expertise et de Contrôle du Vieillissement 
pour la Mécatronique (CECOVIM), qui réunit le 
porteur du projet, le Centre d’Études Vibro-Acous-
tique pour l’Automobile (CEVAA) et deux labo-
ratoires universitaires, le Groupe de Physique 
des Matériaux (GPM) et le Laboratoire d’Optimi-
sation et Fiabilité en Mécanique des Structures 
(LOFIMS), a également été créé en 2013. Direc-
teur adjoint du LOFIMS, professeur à l’INSA de 
Rouen et responsable de la chaire Mécanique 
du Conservatoire National des Arts et Métiers en 
Haute- Normandie, le Professeur Abdelkhalak El 
Hami est un expert international qui a contribué 
de manière significative à l’état de l’art par ses 
activités de recherche et de formation dans les 
domaines de la mécanique, des mathématiques 
et des fiabilités des systèmes multiphysiques. Impli-
qué dans Mov’eo depuis sa création, il souligne le 
rôle-clé que joue le Pôle dans ce type de projet :  
« Mov’eo a participé à toutes les réunions de pi-
lotage du projet afin de nous faire bénéficier de 
son expertise sur le sujet. Les experts des DAS nous 
ont aidé à cadrer le projet, ce qui représente une 
aide précieuse lors de la phase, déterminante, 
de la labellisation. Le Pôle est par ailleurs un lieu 
d’échanges et de rencontres, qui crée une énergie 
entre les gens. » AUDACE, qui a permis de lever 
de nombreux verrous technologiques, se poursuit 
actuellement avec le projet FIRST-MFP. Celui-ci se 
terminera fin 2016.

Abdelkhalak El Hami  
Professeur à l’INSA de Rouen
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1300kg
de CO2 économisés sur le 
cycle de vie d’un véhicule

Labellisé par Mov’eo en 2010 
et récompensé par un prix du 
PREDIT 2013 dans la catégorie 
« Compétitivité de l’industrie 
des transports », le projet 
ALMA porté par Renault vise 
à optimiser les technologies 
et les architectures d’un 
véhicule afin de réduire ses 
besoins énergétiques. Un 
projet pragmatique, dont les 
résultats ont déjà fait leurs 
preuves.

Doté d’un budget total de 6700 k€, le projet 
ALMA (Architecture for Low Mass and Aero-
dynamic drag) porte sur un véhicule type, la 

Renault Mégane. Son objectif : anticiper l’inéluc-
table durcissement des obligations réglementaires 
européennes, qui exigent que d’ici 2020 les émis-
sions de CO2/km n’excèdent pas 95g, pour at-
teindre une émission de 80g/km. L’idée du projet 
est de se concentrer sur un nombre réduit de sujets 
applicatifs : pas de révolution scientifique attendue 
donc, mais des ruptures par rapport aux usages et 
aux modes de productions existants.

Ingénieur électrotechnicien de formation, Pierre-
Adam Gilardot a passé la majeure partie de sa 
carrière chez Renault. Il se voit confier la direction 
du projet début 2011 et consacre un an à la mise 
en place et au cadrage entre les partenaires, en 
s’appuyant sur Mov’eo : « L’une des valeurs ajou-
tées du Pôle, lorsqu’on se lance dans des projets 
collaboratifs, est de nous aider dans la recherche 
de partenaires et de compétences. Le Pôle a une 
connaissance du tissu industriel régional très ap-
préciable ».

Le projet, aujourd’hui terminé, a abouti à des ré-
sultats de trois types : des produits concrets, une 
méthodologie de conception et de nombreuses 
connaissances, que Renault fait déjà fructifier sur 
d’autres projets. Deux exemples : les ressorts de 
suspension en matière composite qui équipent 
aujourd’hui la Mégane RS Trophy-R, présentée au 
dernier salon de Paris et qui seront industrialisés 

ALMA : vers des  
véhicules qui consomment 
de moins en moins

2015
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Le Pôle a une 
connaissance du 
tissu industriel 
régional très 
appréciable

“        

”Pierre-Adam Gilardot  
Chef de projet ALMA

#ALMA
Objectif  
Évaluer les technologies 
et les architectures d’un 
véhicule en apportant 
une forte réduction de  
sa demande énergétique 
par une rupture sur 
3 axes : masse, 
aérodynamique et 
frottements

Partenaires  
Renault, ArcelorMittal, 
Plastic Omnium, 
Faurecia, Mecacorp 
(Mecaplast Group), 
S.Ara Composite, 
L&L Products Europe, 
Promold, LMT Cachan

Financements obtenus  
1,9 M€ de financements 
publics

sur d’autres véhicules, ou encore des habillages 
intérieurs et panneaux de porte, qui se trouveront 
bientôt dans un véhicule de grande série. L’en-
semble des solutions est également applicable aux 
véhicules électriques.

Dans un projet comme celui-ci, certaines impasses 
techniques ont permis de redéfinir les conditions 
de réussite dans d’autres projets : ALMA a, en 
quelque sorte, déminé le terrain en capitalisant 
des connaissances réutilisables pour d’autres. Le 
concept car EOLAB par exemple, présenté lors du 
Mondial de Paris 2014, affiche une consomma-
tion d’un litre au cent, ce qui fait de lui un véhicule 
à ultra basse consommation, ceci grâce à sa par-
tie hybridation innovante et sa légèreté (30 % de 
gain de Scx, 30 % de gain masse).

Le travail réalisé pour l’Analyse du Cycle de Vie, 
enfin, a fait apparaître que, contrairement aux 
idées reçues, l’utilisation de certains matériaux 
dont la production a un impact environnemental 
initial moins optimisé, engendre de meilleurs résul-
tats quand on considère le cycle de vie complet du 
véhicule. Ainsi, les solutions ALMA sont meilleures 
en termes d’émissions de CO2 que les solutions 
prises en référence car elles permettent de réduire 
de 1300 kg les émissions de CO2 sur l’ensemble 
du cycle de vie. Cette démarche ACV a en outre 
incité certains partenaires à investir dans l’éco-
conception et à prendre en compte des indicateurs 
de performance environnementale en amont de 
leur production.

Pour Pierre-Adam Gilardot, la valeur ajoutée du tra-
vail collaboratif est incontestable. « Faire travailler 
des partenaires ensemble, partager le même ob-
jectif et avoir une vision transversale permet d’ac-
croître les niveaux de rupture », analyse-t-il.
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21
partenaires réunis  
autour du projet

SCORE@F :  
les systèmes  
de transport  
intelligents  
se déploient  
à l’échelle  
européenne
Arnaud de La Fortelle, 
Professeur à MINES ParisTech, 
Directeur du Centre de 
Robotique de l’École et 
chercheur à l’INRIA, revient  
sur le projet SCORE@F,  
qu’il a contribué à monter  
et dont il a été partenaire.

Quel était l’objectif du projet SCORE@F ?
SCORE@F avait pour objet de préparer le déploie-
ment concerté de systèmes coopératifs routiers 
dans toute l’Europe. Les systèmes coopératifs rou-
tiers sont des systèmes de communication locaux 
sans fil permettant d’établir des communications 
directes bidirectionnelles entre véhicules et unités 
d’infrastructure routière (V2I) et entre véhicules 
(V2V). D’une durée de 30 mois, le projet s’est 
achevé fin septembre 2013.

Comment s’est passé le montage du projet ?
Fondé sur un partenariat entre Renault et PSA Peu-
geot Citroën, SCORE@F est un sous-projet d’un 
projet européen plus important, Drive c2x. L’objet 
était de rassembler le plus de données possible sur 
les ITS coopératifs. Chaque pays devait organiser 
ses propres tests. L’Allemagne avait déjà lancé un 
gros projet de 30 M€. La France, un peu en re-
tard, a finalement réussi à monter SCORE@F. Un 
plus petit projet de 5 M€, mais qui rassemble les 
deux constructeurs français dans une même ambi-
tion. Le montage n’a pas été facile et le projet a 
d’abord été rejeté. L’accompagnement de Mov’eo 
nous a permis d’améliorer la qualité de nos pro-
positions, de nouer de nouvelles relations et d’ac-
croître notre visibilité via l’obtention du label.

2015
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L’accompagnement 
de Mov’eo nous a 
permis d’améliorer 
la qualité de nos 
propositions

“        

”
Arnaud de La Fortelle  
Professeur à Mines ParisTech

#SCORE@F
Objectif  
Préparer le déploiement 
des systèmes coopératifs 
routiers en Europe

Partenaires  
CETE, Cofiroute, 
Conseil Général des 
Yvelines DeveryWare, 
Egis Mobile, Eurecom, 
Hitachi Europe, IFFSTAR, 
INRIA, Intempora, LAB 
PSA Peugeot Citroën 
- Renault, Marben 
Products, Neavia 
Technologies, Orange, 
PSA Peugeot Citroën, 
Renault, Senda SARL, 
Telecom Sud Paris, Utac, 
Viveris Technologies

Financements obtenus  
2,57 M€

Quelles en sont les retombées directes ?
SCORE@F est le type de projet qui « fait avancer 
la technologie ». C’est une première étape avant 
de nouveaux projets. Un seul projet FUI ne suffit 
pas au développement de tout un système... En 
revanche, il est possible d’associer à l’impulsion 
de SCORE@F la création d’une nouvelle chaire 
industrielle, annoncée par les MINES ParisTech en 
octobre 2014. En partenariat avec les industriels 
Valeo, PSA Peugeot Citroën et Safran, baptisée  
« Conduite automatisée – Drive for You », la chaire 
réunira des équipes du Centre de Robotique 
MINES ParisTech et des partenaires académiques 
internationaux : Université de Shanghai Jiao Tong 
(Chine), Université de Berkeley (États-Unis) et École 
Polytechnique Fédérale de Lausanne (Suisse). Les 
aspects coopératifs passent en effet par les techno-
logies d’ITS coopératifs poussées par SCORE@F.

Un des autres aboutissements de SCORE@F, est 
le lancement de la spin-off YoGoKo. Cette toute 
jeune startup, fondée par des participants au 
projet, propose des solutions de communication 
innovantes adaptées au domaine des transports. 
Elle met en œuvre un système de communication 
complet comprenant des boîtiers de communi-
cation installés dans les véhicules et l’infrastruc-
ture routière ou urbaine et une partie cloud en 
charge de la gestion des communications vers 
et à partir de ces boîtiers. Le boîtier de commu-
nication dispose d’une diversité de technolo-
gies (WiFi, cellulaire) et les communications re-
posent sur IPv6, la nouvelle norme de l’Internet.  
Aujourd’hui, on note que la recherche s’oriente 
plus sur l’usage et l’utilisation de ces nouveaux 
canaux de communication (application pour la sé-
curité routière, la sécurisation des échanges, la vie 
privée, identification des émetteurs…) que sur le 
système en lui-même. Cette évolution vers la prise 
en compte des usages favorise le travail avec les 
entreprises partenaires des projets, qui sont elles-
mêmes très orientées produits.
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D ès 2009, Mathieu Gardies a l’idée de 
créer une flotte de taxis « zéro émission ». 
S’il opte dans un premier temps pour des 

véhicules électriques à batteries, il renonce à ce 
choix, la recharge des batteries et l’autonomie 
étant trop difficiles à gérer pour les chauffeurs de 
taxis, et s’engage dans une autre voie. « Un véhi-
cule électrique à hydrogène a l’avantage d’un mo-
teur électrique sans les inconvénients c’est-à-dire un 
temps de recharge rapide - moins de 5 minutes - et 
une autonomie de plus de 500 km », avance Ma-
thieu Gardies, dirigeant de la Société du Taxi Élec-
trique Parisien (STEP), créée pour porter l’initiative. 
Le projet se concrétise à l’été 2015 avec un par-
tenariat avec Air Liquide, qui maîtrise l’ensemble 
de la chaîne d’approvisionnement en hydrogène. 
Et c’est à l’occasion de la COP21, le 7 décembre 
2015, qu’Air Liquide a installé une première sta-
tion de recharge d’hydrogène au cœur de Paris, 
Cours Albert Ier, sur le parking du Pont de l’Alma. 
Aujourd’hui, la flotte baptisée hype est constituée 
de 5 taxis électriques à hydrogène de la marque 
Hyundai (modèle ix35 Fuel Cell).

La Société du Taxi Electrique 
Parisien (STEP) a créé 
hype, la première flotte de 
taxis parisiens composée 
uniquement de véhicules 
électriques à hydrogène. 
Inaugurée lors de la COP21, 
la première station de recharge 
d’hydrogène a été installée par 
Air liquide au niveau du pont 
de l’Alma à Paris. 

hype, la première flotte de taxis  
à hydrogène créée à Paris

70
taxis à hydrogène  
d’ici à fin 2016

2016
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« Au-delà du véhicule, nous travaillons sur la qua-
lité de service offert aux clients qui ont à leur dis-
position le WiFi, un iPad et la possibilité de payer 
en carte bancaire. Quant aux chauffeurs de taxis, 
désireux de participer à la transition vers le zéro 
émission, nous leur offrons la possibilité de rache-
ter leur licence et de devenir salariés en CDI », 
explique Mathieu Gardies. Le service étant au 
cœur des préoccupations du créateur de hype, 
il a imaginé dès le départ un outil de gestion et 
d’optimisation de la flotte en temps réel : Centrale 
OO. Concrètement, il s’agit de savoir où sont les 
véhicules, quelle est l’autonomie de chacun, où 
et quand ils doivent être rechargés. Labellisé par 
Mov’eo, ce projet est soutenu à hauteur d’environ 
un million d’euros par la Région Île-de-France à 
travers des fonds européens. « En tant que nouvel 
entrant sur le marché, l’appui de Mov’eo, en par-
ticulier avec la labellisation de notre projet, a été 
précieux pour identifier les sources de financement 
et obtenir une subvention auprès de la Région », 
constate Mathieu Gardies.

L’année 2016 marque donc l’arrivée à Paris des 
premiers taxis électriques à hydrogène et le com-
mencement d’un projet ambitieux. « D’ici à la fin de 
l’année, notre flotte comptera 70 véhicules et trois 
nouvelles stations dont deux situées à proximité des 
aéroports d’Orly et de Roissy-Charles-de-Gaulle. Et 
d’ici à quatre ans, 600 véhicules devraient être 
en circulation et une dizaine de stations installées 
en Île-de-France », annonce Mathieu Gardies, qui 
prévoit de réaliser prochainement une importante 
levée de fonds. À plus long terme, la Société du 
Taxi Électrique Parisien a pour vocation à déployer 
dans toute la France et à l’étranger l’écosystème 
permettant à d’autres compagnies de taxis d’opé-
rer une transition vers le zéro émission en misant sur 
l’utilisation de l’hydrogène.

L’appui de 
Mov’eo a été 
précieux pour 
trouver des  
financements

“        

”
Mathieu Gardies  
Dirigeant de la Société du Taxi 
Électrique Parisien (STEP)

#hype
Objectif  
Créer une flotte de taxis 
composée uniquement 
de véhicules électriques 
à hydrogène

Partenaires  
Air Liquide, Région 
Île-de-France, Mairie 
de Paris

Financements obtenus  
Près de 1 M€

Site internet  
www.hype.taxi
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57
points du visage  
détectés grâce à  
la technologie de  
reconnaissance 
faciale

Innov+ lance Toucango, protecteur 
des conducteurs

La start-up Innov+ a mis au 
point Toucango, un système 
d’aide à la conduite innovant 
capable d’évaluer la vigilance 
et l’attention du conducteur 
au volant. Lancé l’été dernier, 
Toucango est actuellement 
en test sur des autocars de 
Transdev et des véhicules 
utilitaires légers dédiés au 
transport d’urgence.

L a somnolence au volant demeure la première 
cause d’accidents mortels, selon le dernier bilan 
annuel de l’Association Française des Sociétés 

d’Autoroutes (AFSA). Afin d’éviter l’endormissement 
et l’inattention du conducteur, la start-up Innov+, ins-
tallée au cœur du cluster scientifique Paris-Saclay, 
a développé Toucango, un système d’aide à la 
conduite permettant d’analyser le comportement du 
conducteur et de l’alerter en temps réel en cas de 
signes de fatigue ou de distraction du regard. « De 
la taille d’un GPS, Toucango est un boîtier équipé 
d’une caméra infrarouge capable de filmer 100 
images par seconde, associée à une technologie de 
reconnaissance faciale », explique Stéphane Arnoux, 
co-fondateur et directeur général d’Innov+. Cette so-
lution innovante permet de suivre le comportement 
d’un conducteur de nuit comme de jour, et aussi lors-
qu’il porte des lunettes de soleil, et surtout de détecter 
tout mouvement singulier de la tête ou de des yeux, 
grâce à 57 points de contrôle déterminés sur son 
visage. Une alerte visuelle, sonore ou vibrante via un 
bracelet connecté est alors déclenchée pour inviter le 
conducteur à faire une pause. 

2016
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Lancé l’été dernier, Toucango s’adresse dans un 
premier temps aux professionnels du transport de 
voyageurs et de marchandises et aux entreprises 
gestionnaires de flottes de véhicules, directement 
impactés par les questions de sécurité au volant. 
La solution d’Innov+ est actuellement déployée en 
phase de test dans des autocars Transdev sur la 
ligne Eurolines Paris-Porto et dans des véhicules 
utilitaires légers dédiés au transport d’urgence de 
la société grenobloise CETUP. En parallèle, dans 
le cadre d’événements organisés par Mov’eo,  
Innov+ a pu présenter son innovation à de po-
tentiels partenaires chercheurs ou industriels, insti-
tutionnels ou financiers. « Lors de journées Open 
Innovation, nous avons échangé avec des hommes 
clés du Groupe PSA et de Continental. Ces ren-
contres sont importantes pour notre avenir, notre 
objectif étant l’intégration de notre solution dans 
le véhicule du futur », annonce Stéphane Arnoux. 

Lauréate du prix Paris Saclay Invest 2015, la star-
tup Innov+ a réalisé une première levée de fonds 
de  200 000 euros auprès de la société de ca-
pital risque Scientipôle Capital et une deuxième 
du même montant est en cours. Si l’Europe est le 
premier marché visé par Innov+, la start-up pense 
déjà à s’implanter aux Etats-Unis. Sélectionnée par 
le pôle de compétitivité Mov’eo et Business France 
parmi 130 start-ups, Innov+ a fait partie de la dé-
légation française présente au CES à Las Vegas 
début janvier. « Des rencontres ont été organisées 
avec les équipementiers Valeo, Delphi et Wagner 
et une présentation du cabinet Boston Consulting 
Group nous a permis d’identifier la taille du marché 
américain et les acteurs du transport routier, du vé-
hicule du futur et de la sécurité routière », raconte le 
dirigeant d’Innov+. La start-up se prépare ainsi à la 
création d’une filiale aux États-Unis d’ici à 2 ans.

Objectif  
Aider le conducteur à 
détecter en temps réel 
tout signe de fatigue ou 
d’inattention au volant

Partenaires  
CI2N CNRS (Centre 
d’Investigations Neuro-
cognitives et Neurophy-
siologiques de l’Uni-
versité de Strasbourg), 
GIPSA-Lab (Grenoble 
Images Parole Signal 
Automatique) pour la 
recherche et le déve-
loppement, Transdev et 
CETUP

Financements obtenus  
200 000 € (une autre 
levée de fonds de  
200 000 € est en cours)

Site internet  
www.innov-plus.com

#Innov+

Stéphane Arnoux 
Co-fondateur et Directeur 
Général d’Innov+

Grâce à Mov’eo,  
nous avons pu 
présenter  
notre solution 
Toucango au CES 
à Las Vegas

“        

”
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Comment est né Drust ?
Avec Pascal Galacteros et Florent Pignal, deux an-
ciens collègues, ingénieurs motoristes du Groupe 
PSA comme moi, nous avons eu envie il y a 2 ans 
de créer notre entreprise afin de travailler non plus 
sur le véhicule lui-même mais sur le comportement 
du conducteur. Une conduite adaptée permet en 
effet de réduire d’environ 30% la consommation 
de carburant d’un véhicule. Deux constats nous 
ont guidés dans la recherche d’une solution : 
d’une part, la démocratisation des smartphones 
et d’autre part, le taux élevé – environ 80% –  
de véhicules équipés d’une prise diagnostic sur la-
quelle vient se brancher le garagiste pour accéder 
aux données mécaniques générées par la voiture. 

Quelles sont les caractéristiques d’AKOLYT ?
Notre solution est composée du boîtier ou 
«  dongle  » AKOLYT, fabriqué en France, de 
l’application mobile éponyme développée par 
Drust et d’une plateforme de data cloud. Une fois 
branché sur la prise diagnostic de la voiture, le 
boîtier se synchronise via Bluetooth à l’application 
mobile. Le conducteur accède ainsi sur son smart-
phone aux données de son véhicule. Grâce à 
l’évaluation des freinages, des changements de 
vitesse et de l’allure de la voiture en temps réel, il a 
l’opportunité d’adapter sa conduite pour réduire sa 
consommation de carburant, par exemple. Outre 
sa fonction d’assistant à la conduite, l’application 
alerte l’automobiliste quand des opérations de 
maintenance (pneus, freins, huile...) sont à effectuer 
sur le véhicule. Enfin, en cas de panne, AKOLYT 

À peine 2 ans après sa 
création, la start-up parisienne 
Drust lance AKOLYT, un 
assistant personnel d’aide 
à la conduite, permettant 
non seulement de réduire sa 
facture de carburant de mais 
aussi de surveiller la fiabilité 
de son véhicule. Explications 
avec Michael Fernandez,  
Co-fondateur et Président de 
Drust.

AKOLYT, un partenaire 
pour une conduite fiable 
et économe

2016
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20%

d’économie sur  
sa consommation  
de carburant

donne au conducteur certaines informations tech-
niques sans se substituer pour autant au garagiste 
qui devra confirmer le diagnostic. À terme, l’ap-
plication permettra une mise en relation avec des 
professionnels qualifiés.

À quels marchés s’adresse votre produit ?
Suite à une campagne de financement lancée 
en janvier sur le site de crowdfunding Indiegogo, 
nous avons vendu plus de 600 exemplaires de 
notre produit. Nous avons ainsi touché des parti-
culiers situés en France et aussi en Europe. Nous 
venons d’ailleurs de recruter deux personnes pour 
renforcer notre développement à l’international et 
en priorité en Europe. Outre ce marché du BtoC, 
nous regardons du côté des assureurs et des ré-
parateurs automobiles mais aussi les concession-
naires et les constructeurs.

Que vous apporte Mov’eo ?
Nous avions rapidement identifié Mov’eo comme 
le pôle de compétitivité pertinent pour notre acti-
vité. Membres depuis deux ans, nous bénéficions 
de l’accompagnement de cette communauté d’ex-
perts tant dans le choix des salons stratégiques 
pour notre développement que la mise en contact 
avec de potentiels partenaires ou clients lors d’évé-
nements (tables-rondes, conférences, petits-dé-
jeuners) organisés par le pôle. Fin mars, dans le 
cadre d’une rencontre sur le thème de l’interface 
homme-machine, j’ai eu l’opportunité de présenter 
Drust et de rencontrer des contacts très qualifiés.

Métier  
Développement de 
services à valeur ajoutée 
pour les conducteurs et 
de solutions innovantes 
pour la voiture 
connectée

Implantation  
Paris

Effectif  
15

Site internet  
www.drust.io

#Drust

Mov’eo  
constitue une 
communauté 
d’experts

“         

”
Michael  
Fernandez  
Co-fondateur et  
Président de Drust
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« Une borne de charge rapide peut fournir un 
niveau de puissance de charge de 43 kVA 
(charge AC) ou 50 kW (charge DC), voire 
plus. Ce niveau de performance nécessite 

d’être relié à un réseau de distribution électrique de 
puissance suffisante, ce qui n’est pas à la portée de 
tous les exploitants », a expliqué Jacques Empinet, 
président de Controlsys, lors du lancement en no-
vembre 2016 de l’expérimentation du démonstra-
teur BECARRE aux Mureaux. Pour répondre à cette 
problématique, son entreprise a mis au point BESS, 
un système de stockage d’énergie intelligent rendant 
possible la charge rapide d’un véhicule électrique 
(en 25 minutes environ) tout en limitant l’impact sur 
le réseau électrique existant. « BESS se charge seul 
au moment opportun – par exemple, la nuit où le 
coût de l’énergie est moins élevé – et apporte la 
pointe d’énergie nécessaire au réseau, en cas de 
pics de consommation », développe le dirigeant de 
Controlsys. Cette solution innovante constitue une 
réponse à des attentes fortes des utilisateurs de véhi-
cules électriques et des opérateurs afin de limiter les 
coûts d’abonnement et de raccordement du réseau.

Controlsys a développé  
un booster de charge pour 
véhicules électriques.  
Un démonstrateur baptisé 
BECARRE, projet labellisé 
par Mov’eo et soutenu 
financièrement par Bpifrance  
et la Région Île-de-France,  
est installé sur le parking  
de Seinergy Lab aux Mureaux  
pour une expérimentation  
de 18 mois.

Controlsys booste la recharge  
des véhicules électriques

18
mois  
d’expérimentation

2017
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Grâce à l’aide à l’expérimentation de projets 
innovants (AIXPé), dispositif financé à parité par 
Bpifrance et la Région Ile-de-France, Controlsys a 
eu rapidement l’opportunité de tester en grandeur 
réelle son produit BESS. Un programme d’expéri-
mentation, labellisé par Mov’eo, a ainsi été lancé 
avec la collaboration de plusieurs acteurs : Ene-
dis, DBT, Seinergy Lab, la Communauté Urbaine 
Grand Paris Seine-et-Oise, la ville des Mureaux et 
l’école d’ingénieurs ECAM-EPMI. Concrètement, 
une borne de charge rapide, fournie par DBT, le 
leader européen des bornes de recharge rapide 
pour véhicules électriques, a été couplée à la solu-
tion de Controlsys. Ce démonstrateur baptisé BE-
CARRE peut être connecté au réseau électrique en 
36 kVA et fournir grâce à BESS 43 kVA ou 50 kW.  
« Cette expérimentation vise à analyser le compor-
tement du démonstrateur afin de vérifier l’impact 
sur le réseau, les utilisateurs et l’usage d’une ma-
nière générale. Elle nous permettra d’affiner notre 
compréhension des besoins des clients pour mieux 
y répondre », explicite Jacques Empinet. Et de pré-
ciser : « En connexion permanente avec BECARRE, 
nous récoltons des données d’usage et techniques 
afin aussi et surtout de valider le dimensionnement 
technico-économique de BESS, notamment la ca-
pacité de la batterie qui impacte fortement le prix 
global  du produit ». Certaines données concer-
nant la fréquence d’utilisation et la quantité d’éner-
gie chargée seront mises à disposition de Seiner-
gy Lab et des étudiants de l’école d’ingénieurs 
ECAM-EPMI. Rendez-vous en juin 2018 pour 
découvrir les résultats de cette expérimentation ! 

Ce projet labellisé par Mov’eo est un vecteur puissant 
de développement du véhicule électrique“        
”

#Controlsys
Objectif  
Rassembler les données 
techniques et d’usage 
afin d’améliorer le 
système BESS et son 
modèle économique

Partenaires  
Enedis, DBT, la Com-
munauté urbaine Grand 
Paris Seine & Oise, 
ECAM-EPMI, Les  
Mureaux, Seinergy Lab

Financements obtenus  
168 000 € (aide à 
l’expérimentation de 
projets innovants)

Site internet  
controlsys.fr
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C’est en préparant un road trip à vélo aux 
États-Unis que Gilles Vallier et Nicolas 
Duvaut, camarades de promo Supélec, 
sont amenés à réfléchir à un système 

de transport de bagages pratique et autonome. 
Ils ont alors eu l’idée de concevoir une remorque 
électrique, adaptable à tout type de vélo (clas-
sique, électrique, Velib), capable de tracter 250 
kilos sans faire appel à la force physique du cy-
cliste. « Un capteur mesure l’effort de traction et 
de compression entre la remorque et le vélo et nos 
algorithmes pilotent les moteurs électriques de la 
remorque afin de maintenir cet effort nul en toutes 
circonstances », explique Gilles Vallier, co-fonda-
teur de K-Ryole. Les deux créateurs ont rapidement 
identifié de potentiels clients comme La Poste. En 
effet, le groupe dispose d’une très importante flotte 
de vélos et souhaite développer la livraison et col-
lecte de colis avec des solutions sans impact sur 
l’environnement. Un contact fructueux avec une di-
rectrice régionale de La Poste les a confortés dans 
la pertinence de leur concept. « Séduite par l’idée, 
elle nous a donné un cahier des charges précis et 
un groupe projet a été créé au niveau du siège », 
raconte Nicolas Duvaut.

Pour financer leur projet, les deux entrepreneurs 
ont fait appel à leur famille, amis et anciens collè-
gues et ont ainsi réussi à lever, par le biais de la 
Love money, 196 000 euros. Des soutiens qui ont 
vu juste : la start-up K-Ryole, hébergée au sein de 
l’incubateur de l’École Centrale de Paris, a rem-
porté depuis sa création de nombreuses récom-

K-Ryole a développé une 
remorque électrique auto-
propulsée pour vélo. Cette 
innovation lui a valu d’être 
nommé lauréat de l’appel à 
projets « Greentech verte - 
jeunes pousses » du ministère 
de l’Environnement. La start-
up, promise à un bel avenir, 
devrait commercialiser sa 
remorque d’ici à fin 2017.

K-Ryole révolutionne  
le transport de charges  
à vélo

2017
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penses. Elle a notamment été lauréate de l’appel à 
projets « Greentech verte - jeunes pousses », lancé 
en février 2016 par le ministère de l’Environne-
ment. K-Ryole fait partie de 37 jeunes pousses sé-
lectionnées parmi 120 candidatures déposées lors 
du premier appel à projets. « C’est Mov’eo, très en 
pointe sur le suivi de l’actualité du financement des 
entreprises, qui nous a parlé de cet appel à pro-
jets peu médiatisé. C’est la première fois que nous 
avons pu accéder à un dossier de cette ampleur 
avec un tel financement », se réjouit Gilles Vallier. 
La start-up francilienne a déjà reçu 50 000 euros 
et recevra 100 000 euros à la fin du programme, 
à l’été 2017. Ce soutien financier arrive à point 
nommé c’est-à-dire au moment de la finalisation du 
prototype. « Nous avons levé les différents verrous 
techniques. Reste à travailler sur la robustesse et la 
fiabilité de la remorque », précise Nicolas Duvaut. 
K-Ryole travaille avec TBI, équipementier historique 
de La Poste, sur la conception des modules po-
sitionnés sur la remorque. À partir de septembre 
2017, La Poste lancera une expérimentation à 
Marseille et Aix-en-Provence. La remorque K-Ryole, 
capable de porter quatre fois son poids, a de 
beaux jours devant elle. Et déjà les deux créateurs, 
désireux d’utiliser des matériaux écologiques, en-
visagent de lancer prochainement un modèle en 
bambou. 

Objectif  
Offrir une solution 
pratique et autonome 
pour le transport de 
charges à vélo

Partenaires  
l’École Centrale de Paris, 
le groupe La Poste, TBI

Financements obtenus  
346 000 € au total

Site internet  
www.k-ryole.com

#K-Ryole

La veille efficace 
du Pôle, en pointe 
sur l’actualité du 
financement des 
entreprises, nous  
a permis de  
participer à cet  
appel à projets

“        

”

196 000 €
levés grâce à  
la Love money
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Moins de 3 ans après sa 
création, l’application mobile 
de covoiturage domicile-travail 
Karos a déjà séduit  
45 000 utilisateurs et plusieurs 
grands comptes. La start-up  
a intégré le programme 
européen Instrument PME  
afin de définir plus précisément 
son modèle économique. 
Rencontre avec Olivier Binet, 
cofondateur de Karos.

À quel besoin répond votre application ?
Lancée fin 2015, après deux années de dévelop-
pement avec une équipe de treize experts en data 
science, big data, développement mobile, marke-
ting digital et psycho-ergonomie, notre applica-
tion mobile transforme les voitures individuelles en 
transport en commun dans les zones périurbaines 
et rurales. Nous avons adapté le covoiturage aux 
contraintes spécifiques des trajets courts, en parti-
culier domicile-travail. Notre solution améliore le 
quotidien des salariés et permet une réduction très 
significative des émissions de CO2 et des coûts 
liés à la congestion automobile. De plus, elle aug-
mente l’attractivité et l’accessibilité des sites loca-
lisés en périphérie et permet une optimisation des 
places de parkings.

En quoi Karos est une innovation de rupture ?
Notre moteur d’intelligence artificielle apprend les 
habitudes de déplacement de nos utilisateurs et les 
met automatiquement en relation avec des covoi-
tureurs présents sur leurs trajets, de manière optimi-
sée. Pour cela, nous développons des algorithmes 

Karos mise avec 
succès sur le 
court-voiturage

2017

45 000
utilisateurs inscrits  
sur l’application  
mobile Karos
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Le Pôle nous  
a aussi permis 
d’identifier  
le programme 
de financement 
européen 
Instrument PME

“        

”
Olivier Binet  
Cofondateur de Karos

#Karos
Objectif  
Définir un modèle 
économique pour 
l’application mobile 
Karos

Financements obtenus  
50 000 €

Site internet  
www.karos.fr

d’apprentissage statistique et utilisons des outils de 
big data en temps réel, ayant fait leurs preuves 
dans d’autres domaines, comme le ciblage publi-
citaire. Notre innovation a été primée neuf fois et 
nous avons été notamment lauréat du Grand prix 
du Concours national d’aide à la création d’entre-
prises innovantes (I-Lab), organisé chaque année 
par le ministère de l’Enseignement Supérieur et de 
la Recherche et Bpifrance. 

Pourquoi avoir candidaté au programme Instru-
ment PME ?
Nous avons postulé une première fois l’année 
dernière, sans succès. Entretemps, nous avons 
gagné des contrats et commencé à réfléchir à 
notre modèle économique. Notre deuxième ten-
tative a été la bonne. Nous avons été sélection-
né pour la phase 1 du programme dont l’objet 
est l’évaluation du concept et de la faisabilité, à 
partir d’un business plan démontrant la viabilité de 
développement d’un marché potentiel. Nous allons 
ainsi bénéficier d’un soutien financier de 50 000 
euros et de l’accompagnement personnalisé d’un 
expert en marketing. Pour postuler à la phase 2, ce 
que nous envisageons, il faudra montrer une belle 
progression de notre chiffre d’affaires. 

Et quels marchés visez-vous ?
Nous nous adressons directement aux particuliers et 
nous comptons à ce jour 45 000 utilisateurs inscrits. 
Nous commercialisons également notre application 
auprès des grands comptes comme Unibail-Rodam-
co, Roche, HEC, le CEA, Assystem ou encore Total. 
Nous commençons à prospecter auprès des collec-
tivités qui pourraient être intéressées de proposer 
ce service à leurs administrés. Pour l’instant, nous 
sommes présents en Île-de-France, à Grenoble et à 
l’île de la Réunion. Rien qu’en Île-de-France, nous 
avons 1 400 clients professionnels potentiels.
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«Concepteur de solutions 
innovantes destinées à 
assainir l’air intérieur, 
NatéoSanté développe 
actuellement un prototype 
dédié à la voiture. Grâce à  
la veille du Pôle, 
l’entreprise a pu présenter 
son offre dans le cadre de 
l’appel à innovation santé, 
bien-être & mobilité, lancé 
par le Groupe PSA.

L’air intérieur est 8 à 10 fois plus pollué que 
l’air extérieur. Et nous passons la majeure par-
tie de notre temps dans des espaces clos que 
ce soit dans notre habitation, au bureau, dans 

notre voiture ou dans les transports en commun… 
Nous sommes ainsi exposés à plusieurs sources 
de pollution telles que les composés organiques 
volatils (COV), l’oxyde d’azote ou encore les 
particules fines, qui ont des effets néfastes sur la 
santé  », annonce d’emblée Thierry Ricci, fonda-
teur de NatéoSanté. Soucieux d’apporter une 
solution à cette problématique de santé publique, 
il commercialise en 2009 une première gamme 
de purificateurs d’air. Et en 2016, NatéoSanté 
lance Eolis Air Manager, un système de filtration 
d’air intelligent, pouvant être contrôlé à distance 
sur tablette et smartphone. L’appareil éco-conçu, et 
made in France, est également équipé de capteurs 
qui permettent de connaître le niveau de pollution 
de la pièce en distinguant bien les composés orga-
niques volatils et les particules fines présents dans 
l’air. Cela permet au purificateur d’air de s’adapter 

NatéoSanté purifie l’air intérieur  
des voitures

2017

2017
Le prototype  
sera opérationnel
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Le Pôle sait  
très bien mettre  
en lumière  
le savoir-faire  
des TPE

“        

”
Thierry Ricci  
Fondateur de 
NatéoSanté

#NatéoSanté
Métier  
Concepteur de 
purificateurs d’air  
intérieur

Implantation  
Saint-Hilaire-de-Chaléons 
(44)

Effectif  
13

Site internet  
www.nateosantepro.com

automatiquement à la pièce dans laquelle il est po-
sitionné. Et grâce à une technologie développée 
par NatéoSanté, l’utilisateur, particulier ou profes-
sionnel, peut suivre en temps réel la qualité de l’air 
et l’usure des filtres. 

Une fois la commercialisation de la solution pour 
l’habitat lancée, Thierry Ricci s’est attelé à dévelop-
per une version pour la voiture. Membre du Pôle 
depuis un an, NatéoSanté a eu, dans un premier 
temps, l’opportunité de discuter avec des experts 
de Faurecia et du Groupe PSA afin de mieux cer-
ner leurs attentes en termes de prix et de position-
nement, par exemple. «  L’idée est de reprendre 
l’intelligence d’Eolis Air Manager et de miniaturiser 
la machine. Nous avons d’ailleurs trouvé l’empla-
cement idéal au sein d’un véhicule pour une effica-
cité optimale de notre solution », révèle le dirigeant 
de NatéoSanté. À l’été 2016, le Groupe PSA a 
lancé un appel à innovation sur les thématiques 
suivantes : santé, bien-être & mobilité. NatéoSan-
té, informé de cet événement par Mov’eo, a dé-
posé un dossier de candidature. Et L’entreprise a 
fait partie de la vingtaine de PME sélectionnées 
pour pitcher devant des experts du Groupe PSA. 
« J’ai présenté notre solution Eolis avant d’évoquer 
notre désir d’intégrer une version miniaturisée et 
communicante dans l’habitacle d’un véhicule. J’ai 
eu de bons retours mais aussi des questionnements 
par rapport à la consommation d’énergie, par 
exemple  », raconte-t-il. Grâce à cet événement, 
Thierry Ricci a pu identifier l’interlocuteur référent 
en charge des innovations relatives à la santé et au 
bien-être des automobilistes. Pour l’heure, Natéo-
Santé développe un prototype dédié à la voiture 
qui sera opérationnel à l’été 2017. Si Thierry Ricci 
a senti une grosse attente du marché de l’automo-
bile, reste à trouver un constructeur prêt à intégrer 
sa solution innovante. L’appel est lancé !
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New Imaging Technologies 
est en train de développer un 
capteur d’images CMOS  
à destination des caméras 
rétrovision pour véhicules.  
Ce projet baptisé LOG2M-PIX 
a été labellisé par Mov’eo et 
soutenu financièrement dans  
le cadre du programme 
Inititiave PME « Véhicules 
et transport du futur ». 
Explications avec le directeur 
des opérations, François 
Coursaget.

Pourquoi avoir postulé au programme Initiative 
PME ?
C’est Mov’eo, dont nous sommes membres depuis 
un an, qui nous a parlé du programme Initiative 
PME. Notre projet a été labellisé par le Pôle et 
j’ai été coaché pour le présenter devant un jury 
composé notamment de représentants de l’État et 
de l’ADEME (Agence de l’environnement et de la 
maîtrise de l’énergie). Grâce à ce programme, 
nous bénéficions d’une subvention de 200 000 
euros, soit la moitié de l’investissement engagé sur 
le projet LOG2M-PIX, lancé en novembre 2016 
pour 18 mois.  

Comment est né le projet LOG2M-PIX ? 
Nous développons des capteurs d’images CMOS 
capables d’enregistrer, instantanément et en une 
prise, une image contrastée et de très grande dyna-
mique quelle que soit la lumière (soleil ou phare de 
voiture dans l’axe) et la température (entre -30°C 
et +125°C) ambiantes. Cette technologie, fruit de 
15 ans de recherche au sein de Telecom SudParis, 
fonctionne en continu et ne demande qu’une faible 

New Imaging Technologies invente 
les rétroviseurs de demain

2017

400 000 €

Coût total 
du projet LOG2M-PIX
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Le coaching 
de Mov’eo 
a été déterminant 
pour présenter 
notre projet

“        

”
François Coursaget  
Directeur des opérations

#LOG2M-PIX
Objectif 
Mettre au point un 
capteur d’image CMOS 
logarithmique destiné aux 
caméras de rétrovision 
pour véhicules

Financements obtenus  
200 000 €

Site internet  
new-imaging-technologies.
com

consommation électrique. Avec le projet LOG2M-
PIX, nous sommes en train de mettre au point un 
capteur d’image CMOS logarithmique destiné aux 
caméras de rétrovision pour véhicules. L’objectif est 
de proposer une caméra de démonstration dans 
laquelle nous intégrerons notre capteur doté d’une 
sensibilité accrue et d’un anti-flicker, nécessaire en 
cas d’éclairage LED.

À quel besoin du secteur automobile répond 
précisément ce nouveau capteur ?
Dans un futur proche, les rétroviseurs seront rem-
placés par de petites caméras situées à l’intérieur 
du véhicule. Cela présente plusieurs avantages 
notamment en matière de sécurité et d’environne-
ment : il n’y aura plus d’angle mort et la consom-
mation de carburant diminuera de 3 à 5%, du fait 
de l’amélioration de l’aérodynamisme du véhicule. 
Et enfin, autre atout, la disparition des rétroviseurs 
offrira plus de liberté au niveau du design et per-
mettra ainsi de repenser totalement l’intérieur de 
l’habitacle. Dans ce nouveau contexte, notre tech-
nologie est particulièrement adaptée du fait notam-
ment de la qualité de l’image restituée, proche de 
la vision humaine, de sa capacité d’anti-éblouisse-
ment et enfin de son adaptation instantanée aux 
variations du niveau d’illumination et de tempéra-
ture, très importantes au sein d’un véhicule.

Et comment voyez-vous la suite de ce projet ?
Ce projet va nous permettre de démontrer la 
performance de notre capteur au sein d’un vé-
hicule. Et il s’agira ensuite d’aller à la rencontre 
des grands groupes. Pour ce faire, nous allons re-
joindre le groupement ADAS du Pôle. Nous comp-
tons également sur le soutien de Sony, actionnaire 
et partenaire industriel de notre entreprise depuis 
2014. Enfin, nous espérons aller plus loin dans 
nos échanges techniques avec Renault, avec qui 
nous réalisons déjà des essais de roulage avec 
des véhicules utilitaires. 
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La société ACGB développe un 
réservoir à gaz naturel liquéfié 
innovant. Ce projet baptisé 
Green Impact Route a été 
labellisé par Mov’eo et soutenu 
financièrement dans le cadre 
de l’appel à projets Initiative 
PME « Véhicules et transport 
du futur ». Explications avec 
Sylvain Auvy, PDG d’ACGB.

Pourquoi avoir répondu à l’appel à projets Ini-
tiative PME ?
C’est Mov’eo, dont nous sommes membres depuis 
deux ans, qui m’a parlé de l’appel à projets Initia-
tive PME, porté par l’Ademe. Avec l’appui du Pôle, 
j’ai pu tout d’abord vérifier l’éligibilité de notre 
projet puis mettre en avant son caractère innovant 
et sa faisabilité industrielle. Grâce à ce dispositif, 
pour lequel nous avons obtenu une subvention de 
200 000 euros, nous avons pu déployer à plein 
temps une équipe composée d’une docteure en 
sciences physiques, d’un ingénieur en calcul et de 
techniciens. 

Comment est né le projet Green Impact Route ? 
Depuis plus de 40 ans, notre métier est la chau-
dronnerie traditionnelle au service de l’industrie des 
véhicules de transport de biens ou de personnes. 
Nous concevons et produisons des réservoirs à 
hydrocarbures sur-mesure à destination notamment 
des véhicules industriels et utilitaires, des autocars 
et des bus. L’ADN de notre entreprise est de pro-
poser des réservoirs qui augmentent l’autonomie 
du véhicule et qui s’implantent dans des espaces 
confinés. Attentifs à l’évolution des énergies alter-
natives et voulant être partie prenante de la tran-
sition énergétique, nous nous sommes intéressés 
aux nouveaux carburants et en particulier au gaz 
naturel liquéfié (GNL). De nombreuses études (pro-

ACGB conçoit 
le réservoir 
des autocars 
et véhicules 
utilitaires du 
futur

2021
Entrée en phase  
industrielle

2018
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Innovation

Mov’eo nous a 
aidé à formaliser 
notre projet afin 
de candidater 
à Initiative PME 
et obtenir un 
financement  
de 200 000 € 

“        

”
Sylvain Auvy 
PDG d’ACGB

#ACGB
Objectif  
Concevoir et réaliser  
un réservoir à gaz naturel 
liquéfié innovant

Financements obtenus  
200 000 €

Démarrage du projet  
Septembre 2017 pour  
une durée de 24 mois

jet Équilibre, étude SCANIA…) montrent en effet 
les avantages du gaz naturel pour véhicule (GNV) 
quant aux émissions de polluants par rapport au 
diesel et en termes de consommation et de bruit. 

À quels besoins du secteur automobile répond 
précisément ce nouveau réservoir ?
Actuellement, les solutions proposées sur le mar-
ché sont des adaptations de produits de l’industrie 
très encombrants et avec une forme peu pratique. 
C’est ainsi que nous avons eu l’idée de dévelop-
per un réservoir modulable capable de contenir 
du gaz naturel liquéfié, devant être stocké et trans-
porté à basse température (environ -130 C°) et 
basse pression (16 bars). En effet, nous proposons 
de nouveaux standards en termes d’ergonomie vé-
hicule, de légèreté, de fiabilité et de sécurité liée 
au matériel roulant. Ayant participé à la rédaction 
du Livre blanc « Gaz Naturel pour la filière des 
véhicules industriels », nous connaissons bien les 
besoins des constructeurs et d’ailleurs nous leur 
donnons des orientations techniques dans le cadre 
du développement des châssis du futur.

Où en est le projet aujourd’hui ?
Nous sommes actuellement en phase de prototy-
page et travaillons notamment sur des nouveaux 
procédés d’assemblage par soudure. Une ma-
quette de notre produit a été présentée pour la 
première fois en novembre 2017 dans le cadre 
du salon Solutrans à Lyon. Les retours positifs ont 
été nombreux de la part des industriels du secteur 
et de la concurrence. Une évolution de notre  pro-
totype sera dévoilée en septembre 2018 au salon 
des véhicules utilitaires IAA à Hanovre. Nous pré-
voyons d’entrer dans la phase industrielle en 2021 
lorsque le marché démarrera. L’Association Fran-
çaise du Gaz Naturel pour Véhicules (AFGNV) 
prévoit en effet un parc de 11 000 poids lourds et 
20 000 véhicules utilitaires roulant au gaz naturel 
en 2020, contre à peine 13 000 aujourd’hui.



14
PME participantes

Dans le cadre de sa démarche Open Inno-
vation, PSA Peugeot Citroën participe acti-
vement à la mise en œuvre de partenariats 

avec des TPE et PME. Ainsi, en 2014, le construc-
teur automobile a créé un portail partenarial à leur 
attention. Et c’est tout naturellement que le Groupe 
PSA a répondu favorablement à l’invitation de 
Mov’eo à participer au premier Challenge Open 
Innovation. « En amont de l’événement, le Pôle a 
mis en place un processus de détection de PME 
innovantes en se basant sur nos axes stratégiques 
d’innovation », explique Jean-Marc Finot, Directeur 
de la Recherche, de l’Innovation et des Technolo-
gies Avancées du Groupe PSA. On peut citer à 
titre d’exemple la connectivité en vue de dévelop-
per un véhicule autonome et connecté, l’attractivi-
té c’est-à-dire offrir à ses clients des fonctionnali-
tés et un design innovants supportant l’ADN des 
marques Peugeot, Citroën et DS et la réduction 
de l’empreinte environnementale grâce aux clean 
technologies. « Nos experts ont évalué les propo-
sitions des 30 PME pré-sélectionnées par le Pôle 
et en ont retenu 14. De nombreux projets avaient 
pour thématique le véhicule autonome et connec-
té. Cette tendance du moment engendre une très 

Mov’eo a lancé un nouveau 
dispositif fin janvier 2015, le 
Challenge Open Innovation, 
dont l’objectif est de 
favoriser les rencontres entre 
PME et grandes entreprises. 
Le Groupe PSA est le premier 
grand groupe à participer à 
cette opération.

Premier Challenge Open Innovation : 
opération réussie !

2015

Afin de rester à l’avant-garde des 
produits et services automobiles 
de demain, le Groupe PSA s’est 
engagé dans une politique Open 
Innovation, consistant à construire et 
piloter des relations avec différents 
écosystèmes : les individus, les 
entreprises, le monde académique 
et les institutions.

Le Groupe PSA et  
l’Open Innovation
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Business

#Challenge 
Open  
Innovation

Objectif  
Développer des 
partenariats en Open 
Innovation entre PME et 
grandes entreprises

Effectif  
30 PME  
pré-sélectionnées,  
14 PME participantes 

Le Pôle a mis  
en place  
un processus  
de détection de 
PME innovantes

“        

”
Jean-Marc Finot  
Directeur de la Recherche, 
de l’Innovation et des  
Technologies Avancées  
du Groupe PSA

forte dynamique de création auprès des startups 
et PME car elle nécessite beaucoup d’agilité et 
n’est pas capitalistique », précise Jean-Marc Finot. 
Le 29 janvier 2015, 11 PME étaient présentes au 
centre de design du Groupe PSA à Vélizy (Yvelines) 
où s’est déroulé le Challenge Open Innovation.  
 
La journée s’est organisée en 2 temps : le matin, les 
dirigeants des PME ont « pitché » et exposé en 5 
minutes leur projet devant une soixantaine d’experts 
PSA. L’après-midi, chacun a pu s’entretenir en parti-
culier avec les spécialistes des domaines techniques 
concernés (systèmes d’aide à la conduite, architec-
ture moteur, interface homme-machine, connectivi-
té…) ainsi qu’avec des représentants de la fonction 
achats ou de la propriété intellectuelle. « Plus de la 
moitié des présentations ont suscité l’intérêt de nos 
experts. Certains projets ont d’ores et déjà intégré 
notre plan annuel d’innovation et un software est en 
train d’être implémenté dans l’un de nos véhicules 
», se réjouit Jean-Marc Finot. Une opération réussie 
donc, à la fois pour le Groupe PSA et les PME pré-
sentes « ravies de l’écoute et de la présence impor-
tante d’experts du groupe ». Selon Jean-Marc Finot, 
le succès de cette opération s’explique par une très 
bonne préparation en amont permettant une pré-
sélection qualifiée des PME et un appui logistique 
efficace du Pôle. En résumé, Mov’eo a parfaitement 
joué son rôle de facilitateur de rencontres entre PME 
et grands groupes.
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I3 - Incrustation Image 
Interactive
Incrustation dynamique de contenus 2D dans 
un modèle 3D en système immersif

La solution I3, l’incrustation d’image interactive, 
permet de visualiser dans un système de réa-
lité virtuelle des données, en temps réel, pour 

valider leur future intégration. Pour cela, l’option 
fonctionne en trois étapes. Dans un premier temps, 
il s’agit d’intégrer des textures, dites marquées, 
dans une maquette numérique 3D. Ensuite, cette 
maquette numérique peut être affichée dans un en-
vironnement immersif. Enfin, ces textures peuvent 
être remplacées par du contenu 2D, statique ou 
dynamique, sélectionné au moyen d’une interface 
dédiée. La solution I3 peut, par exemple, être utile 
pour améliorer l’interface homme-machine dans un 
véhicule, dans le GPS, ou sur un écran de surveil-
lance d’une tour de contrôle.

> Projet R&D MOV’EO 
SI2M

> Pôle(s) co-labellisateur(s) 
Systematic

> Innovations-clés 
Incrustation d’image 
interactive

> Marchés adressés 
Automobile, aéronautique, 
BIM, urbanisme

> Retombées économiques 
20 k€ de CA additionnel 
prévu, 1 emplois ETP

Contact 

#TechViz

 63, boulevard  
Masséna 
75013 Paris

 Maïssoun Haouas
mhaouas@techviz.net 

 www.techviz.net

Effectif
45 salariés 

Chiffre d’affaires
4,2 M€

SUR
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SMI 

TwinswHeel
Droïde collaboratif et autonome pour  
la logistique des usines

Les robots mobiles (droïdes) assistent les opéra-
teurs dans les usines pour toute la logistique. Ils 
transportent les charges à la place des opéra-

teurs en travaillant soit de manière collaborative (ils 
suivent les opérateurs), soit de manière autonome 
(ils se déplacent tout seul dans les bâtiments). 
Ainsi les opérateurs peuvent se concentrer sur 
les tâches à forte valeur ajoutée et déléguer aux 
robots le transport des composants et des outils. 
Ces droïdes sont ultra-mobiles, ils peuvent passer 
partout où passe un humain (intérieur et extérieur) 
et peuvent monter des marches jusqu’à 20 cm de 
haut. L’utilisation de ces droïdes ne nécessite au-
cune modification de l’environnement.

> Projet R&D MOV’EO  
FOLLOWHEEL

> Innovations-clés 
Robot mobile autonome

> Marchés adressés 
Industrie

> Principaux clients 
Renault, Nissan, Siemens, 
SNCF

> Retombées économiques 
500 k€ de CA additionnel 
prévu, 3 emplois ETP

Contact 

#TwinswHeel

 Village artisanal  
de Regourd
46000 Cahors

 Benjamin Talon
benjamin.talon@soben.fr
06 64 13 75 47

 soben.fr

Effectif
15 salariés 

Chiffre d’affaires
1,6 M€
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Caméra thermique
Caméra utilisée dans les ADAS pour la détection 
d’obstacles tous temps

La caméra thermique est un module d’imagerie 
sensible dans la bande spectrale 8 à 14µm. 
Elle détecte la chaleur directement émise par 

tous les objets, infrastructures, véhicules, cyclistes, 
piétons ou animaux. C’est par conséquent une 
détection complètement passive qui ne nécessite 
aucune source lumineuse telle que soleil, phares 
ou éclairage urbain. La caméra thermique assure 
ainsi une détection de tous les obstacles ou vul-
nérables quelles que soient les conditions d’éclai-
rage, jour et nuit y compris par temps de pluie, 
neige ou brouillard dense. La caméra thermique 
s’appuie sur un imageur bolométrique QVGA, de 
sensibilité thermique de 60 mk, fonctionnant à 25 
FPS et couvrant un champ de vue HFOV de 40°. 
Elle est intégrée dans un boîtier de 61x59x29mm 
dessiné pour tenir à des environnements contrai-
gnants.

SUR

> Projet R&D MOV’EO 
AWARE

> Pôle(s) co-labellisateur(s) 
VIAMECA

> Innovations-clés 
Caméra thermique, tous 
temps, détection de piétons

> Marchés adressés 
Automobile 

> Principaux clients 
Automotive OEM

> Retombées économiques 
3 M€ de CA additionnel 
prévu, 10 emplois ETP

Contact 

#ULIS

 364 route de Valence
Actipole CA 10027
38113 Veurey-Voroize

 Emmanuel Bercier
e.bercier@ulis-ir.com
06 77 53 33 74 

 www.ulis-ir.com

Effectif
200 salariés 

Chiffre d’affaires
75 M€
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Compresseur électrique 
de climatisation
Compresseur électrique pour la climatisation, le 
refroidissement batterie et le pré-conditionnement

Le compresseur électrique de climatisation Valeo 
est un compresseur de type « scroll » à mo-
teur brushless avec commande sans capteur, 

aimants ferrites et électronique intégrée. Le com-
presseur est l’un des plus compétitifs sur le marché 
automobile grâce à son poids inférieur à 6 kg, à 
sa taille très compacte, à sa faible consommation 
en énergie et à sa bonne performance acoustique. 
Il s’agit d’un compresseur cylindré 34 cc qui pos-
sède une plage de tension 200-450V, une plage 
de vitesse de 600-9000 tours par minute et une 
communication de type LIN.

> Projet R&D MOV’EO  
COMPACITÉ

> Pôle(s) co-labellisateur(s) 
Pôle Véhicule du Futur,  
Mont-Blanc Industries

> Innovations-clés 
Moteur à aimants ferrites

> Marchés adressés 
Véhicules électriques et 
hybrides

> Principaux clients 
PSA, Renault, Nissan, 
BMW, Daimler

> Retombées économiques 
48 M€ de CA additionnel 
prévu

Contact 

#Valeo

 16, rue Louis Lormand 
78321 La Verrière

 Isabelle Bachet
isabelle.bachet@ 
valeo.com
01 34 61 57 56

 www.valeo.com

Effectif
111 600 salariés 

Chiffre d’affaires
18,6 Md€

M2S / CTGE
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VISE

Refroidisseur  
de batterie électrique
Système de gestion thermique de la batterie 
pour véhicules électriques

L’un des volets du projet VEGETO a visé à dé-
velopper un composant de gestion thermique 
de la batterie électrique par intégration des 

matériaux à changement de phase permettant de 
limiter l’échauffement thermique lors de la phase 
de recharge ou de décharge de l’énergie élec-
trique. Le rôle de cette régulation thermique mixte 
(passif et actif) est de maintenir la température 
de la batterie dans une gamme optimale tout en 
augmentant également la durée de vie de la bat-
terie électrique. Cette solution permet également 
d’éviter de solliciter une partie de l’énergie de la 
batterie électrique augmentant par conséquent son 
autonomie.

> Projet R&D MOV’EO 
VEGETO 

> Pôle(s) co-labellisateur(s) 
iD4CAR, CAPENERGIES

> Innovations-clés 
Améliorer la durée de vie 
et l’efficacité des batteries 
électriques Lithium-ion par une 
gestion thermique

> Marchés adressés 
Automobile, véhicules 
électriques innovants, 
échangeurs refroidissement 
batteries électriques 

> Principaux clients 
Constructeurs automobiles, 
fabricants pack batteries 
électriques

> Retombées économiques 
20 M€ de CA additionnel 
prévu, 20 à 90 emplois ETP 
prévus à partir de 2022

Contact 

#Valeo

 8, rue Louis Lormand 
78321 La Verrière

 Kamel Azzouz
kamel.azzouz@valeo.com
01 30 13 50 38

 www.valeo.com

Effectif
111 600 salariés 

Chiffre d’affaires
18,6 Md€


